
 

 

ROBERVAL (MR) — Deux ci-
toyens de Saint-Thomas-Didyme
ont misle feu à une maison aban-
donnée de leur village, qu'ils
croyaient hantée, dans le but
d'en chasser les mauvais es-
prits!..

Telle est I'explication que les
deux hommes de 30 et 47 ans ont
très sérieusement servie aux po-
liciers qui les appréhendaient
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Incendiaires hantés

par les fantômes
avant de les traduire en Cour des
sessions de Roberval. Devantle
juge Bertrand Gagnon, les deux
exorcistes ont écopé d'amendes
de $200 et d'ordonnances de pro-
bation d’une durée de deux ans.

L'incendie en question avait

touché une maison du rang 3 a

Saint-Thomas-Didyme, demeure

abandonnée depuis plus de 10

ans, se remémore-t-on. Malheu-
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reusement pour les incen-
diaires, le feu ne prenait pas
vraiment, et de retour sur les
lieux du crime, un peu plustard,
les deux loustics ne rencon-
traient que les esprits de. deux
policiers, qui leur enfilaient me-
nottes aux poignets!

Les prévenus ont bien promis
au tribunal de ne plus tenter
d’importuner ainsi les fantômes
de leurvillage.  

 

par Laurent Tremblay

DOLBEAU — Les contri-
buables de Dolbeau ont rejeté,
hier, le règlement d'emprunt
pour réaliser quelques 182 sta-
tionnements.

592 ne sont prononcés pour le
non contre 440 oui. Quantà l’éva-
luation, elle était de $30,507.100.
pour le non et $17,709.800. pour le
oui. La majorité est donc de 152
pour une évaluation de
$12,797,500. 1,032 propriétaires
\3¢ sont prévalus de leur droit de 
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Référendum à Dolbeau

Un non serré

~

vote sur 1,900, soit 54%.
Le maire suppléant a déclaré à

l'issue du vote que le mandat
était clair et que le conseil muni-
cipal aurait à réétudier la ques-
tion dans son ensemble.

Deplorant le fait que 46% ne se
sont pas prononcés, M. Rodrigue
Gagnonn’a pas voulu discuter le
pourquoi du vote de Domtar.Il a
fait remarquer toutefois qu'il
n'était pas convaineu que les
gens ont voté contre le principe
du stationnement mais plutôt  contre le financement.
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La météo

Quelquesflocons, venteux, maxi-
mum moins 8.
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La Quotidienne
Dansl'ordre: 9-6-5.

Hockey
Minnesota 6 Canadiens 3
Saguenéens 4 Laval 6

N'oubliezpas que le tournoipro-
vincial de hockey midget dé-
bute, aujourd’hui, au Creps
d’Alma.
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Otages

Libération suspendue
TEHERAN (Reuter) — L'Iran a

annoncé, lundi, que les média-
teurs algériens avaient remis au
gouvernement iranien un appen-
dice inattendu, rédigé par les ban-
ques américaines, à l'accord amé-
ricano-iranien sur la libération
des otages, a déclaré M. Behzad
Nabavi, cité par l’agence Pars.
Cet appendice a été qualifié par

le porte-parole du gouvernement
iranien de ‘manoeuvre sour-
noise” visant à retarder un régle-
ment.
“Le gouvernement de la répu-

blique islamique d’Iran

Reagan
WASHINGTON (AP) — M. Ro-

nald Wilson Reagan va préter ser-

ment mardi en tant que 40éme

président des Etats-Unis. Le ser-

ment lui-même,qui sera prononcé

à midi, est prescrit par la constitu-

tion des Etats-Unis. Mais les mani-

festations qui l’accompagnent ne

sont que pur spectacle, un grand

coup de chapeau à l’ancien acteur

de cinéma et qui fait entrer en

coup de vent à la Maison-Blanche

un nuage de poussière conserva-

teur.
Ce sera de loin la cérémonie

d'installation la plus coûteuse de

l'histoire américaine. Au plus fort

de cette excitation, M. Reagan si-

gnera peut-être des directives à

son cabinet afin de déclencher

une chasse au gaspillage, à la

fraude et aux abus dansle budget

fédéral.

Le pouvoir changera de main au

momentprécis où le président élu

prononcera ces mots: “Je jure so-

lennellement que j'accomplirai

fidèlement mon devoir de prési-

dent des Etats-Unis et que je pré-

serverai, protégerai et défendrai

sa constitution dans la mesure de

mes moyens”.

A 69 ans, Reagan sera le prési-

dent américain le plus âgé au mo-

ment de son élection. Quant à M.

Carter, il redeviendra un simple

citoyen rendu à sa petite ville de

Plains en Georgie.

A quelques heures de la céré-

monie d'installation, il se peut

que M.Reagan signe quatre direc-

tives présidentielles pour bien

montrer sa détermination de ré-

duire l'importance et l'influence

du gouvernementfédéral. Il s’agi-

rait dans ce cas de “geler” les re-

crutements de fonctionnaires, d’a-

bolir le Conseil surla stabilité des

salaires et des prix, de suspendre

tout projet de réglementation fé-

dérale en instance, et de donner

l'ordre au cabinet de commencer

la chasse au gaspillage, à la fraude

et aux abus.

condamne sévèrement ce subter-

fuge des banques américaines”, a

déclaré M. Nabavi, cité par Pars.

“Le gouvernement algérien sou-

tient pleinementl'Iran sur ce pro-

blème”, a ajouté M. Nabavi.
A New York, la Citibank, une

des grandes banques américaines

concernées par l'affaire des
otages, a démenti que celles-ci
aient rédigé un appendice à l’ac-

cord américano-iranien qui au-
rait pour effet d'empêcher l'Iran
de réclamer plus que la somme
confiée à l’intermédiaire algé-

instal
Mais les cérémonies officielles

ne représentent qu’une partie in-

fime des manifestations qui

commençaient dès samedi dansla
soirée par un feu d’artifice et se

termineront mardi soir par neuf

bals en tenue de rigueur. Diman-

che, il y avait une messe à l’église

        
SPECTACLE —TOUT UN

he?

Les festivités entourant la venue du

‘Les banques ne sont pas
concernées par ce texte et n'ont
pas participé à sa rédaction”, a dé-
claré le porte-parole de la Citi-
bank.

Muskie fait état

d’un ‘‘désaccord”’

Entre-temps, à Washington, le
secrétaire d'Etat américain Ed-
mund Muskie a déclaré. lundi
soir, que la-libération des 52
otages américains est retardée à
cause d’un désaccord entre Was-

le à la
presbytérienne, une réception
pour les membres du nouveau ca-
binet, une réception du gouver-
neur, trois concerts et deux sou-
pers aux chandelles.
L'animation et le prestige holly-

woodiens qui font partie de la vie
de Reagan se retrouveront à Was-

hington et Téhéran sur un docu-
ment fixant les modalités du
transfert des avoirs iraniens.
Le problème paraît néanmoins

surmontable et pourrait être réglé
avant mardi midi. heure à la-
quelle le mandat du président
Carter arrive à échéance.
“Nous pourrions nous trouver à

court de temps mais je ne prédis
en aucune façon que ce sera le
cas”, a-t-il ajouté.
La Maison-Blanche avait dé-

claré auparavant que l'ensemble
des acords pourrait se trouver re-

misen cause si les otages n'étaient

aison-
hington, car Frank Sinatra, Dean
Martin et autres amis du show bu-
siness l’aiderontà s'y installer en
donnant un gala d’inauguration
en soirée dontle prix des places a
été fixé de $50 a $150. La cérémo-

nie d'installation elle-même ne

vient qu’au numéro 98 surle plan-

   

nouveau président Ronald Reagan à la Maison-Blanche, qui coûte-
: ront approximativement $38 millions aux Américains, se sont pour-

pas libérés avant l'entrée en fone-
tion du président Reagan.
Le porte-parole de la Maison-

Blanche a déclaré que le prési-
dent Reagan honorerait les
engagements souscrits par le pré-
sident Cartersi les clauses de l'ac-
cord étaient remplies d'ici cette
date.
En revanche, si cela n'était pas

le cas etsi les otages étaient tou-
jours en Iran mardi a midi, I'admi-
nistration Reagan pourrait
changer sa position envers le pro-
blème des otages si elle le juge
nécessaire.

lanche
ning du comite chargé d'organiser
la fête. Le faste prévu pour
Reagan fait ressortir le contraste
entre les présidents sortant et élu.

La prestation de serment de
Reagan coûtera environ $8 mil-
lions; celle de Carter coûta $4.6
millions.

 
suivies, hier soir, avec un gigantesque spectacle précédant le gala
inaugural à lequel 18,000 personnes étaient conviées.

la région
 

Contre le PRN

   
La présidente du SPIIQ de Chicou-
timi, Mme Thérèse Carrier, a fait
part hier des craintes qu’entre-
tiennent les infirmiers et infir-
mières de la région vis-à-vis l'a-
doption, dans les hôpitaux de la
région, du système de gestion
PRN.
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lequebec
 

Concours

d’habitation

Les constructeurs de la région
de Québec, toujours a la recher-
che de nouveaux concepts d’ha-
bitation, ont lancé hier un
concours suscitant la participa-
tion des concepteurs, architectes,
promoteurs, techniciens, dessi-
nateurs ou autres...

Page A-10

le canada
 

Programme
fédéral
Le cabinet fédéral désignera d'i-
ci quelques semaines les pre-
miéres localités a profiter de son
nouveau programme d‘adapta-
tion de l’industrie et de la main-
d'oeuvre qui disposera de 8350
millions répartis sur trois ans.
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* Coop agricole de Saint-Méthode

°60,000 de dégâts
SAINT-METHODE (MR) —

Un incendie a causé de lourds
dégâts aux installations du
Syndicat Coop agricole de
Saint-Méthode, en fin de soi-
rée dimanche. Ces dom-
mages, à l'immeuble et à son
contenu, pourraient bien at-
teindre les $60,000.
L'incendie a débuté peu

après 21 heures dans l’entre-
pôt adjacent au magasin de la

Le motoneigiste rescapé,
un Jonquiérois de
CHICOUTIMI (MR) — Le

motoneigiste rescapé diman-
che par l'hélicoptère des
Forces armées canadiennes,
est un résident de la rue
Saint-Léandre, à Jonquière,
M. André Tremblay, 20 ans.
Avec son engin, le malheu-

reux est tombé dans un ravin

coopérative. Les pompiers vo-
lontaires de Saint-Méthode,
au nombre d’une dizaine, ac-
couraient sur les lieux; bien-
tôt, ils demandaient de l'aide,
notamment celle des sapeurs
de Saint-Félicien.
Le sinistre était finalement

maîtrisé, non sans avoir tou-
ché également de magasin.
Hier, on en était à évaluer les
dommages, ainsi que les

au cours d’une excursion
dansles boisés du secteur de
Laterrière. Selon la Sûreté du
Québec, M. Tremblay aurait
subi son accident exactement
au même endroit que M. Gus-
tave Boucher, un Chicouti-
mien de 57 ans, qui devait éga-
lementêtre secouru par héli-

 

- prévisions
 

MONTREAL (PC) — Prévisions du

temps au Québec pourla journée de mardi
et aperçu pour mercredi.

La crête de haute pression quis’est bâtie
sur l’ouest du Québecla nuit dernière, nous
apportera du soleil aujourd’hui. Cependant
unecirculation modérée du nord-ouest per-
sistera sur le centre et l’est du territoire et
sera accompagnée de nuages, qui donneront
quelques flocons de neige, les vents seront
relativementforts sur le bas du fleuve.

Abitibi, Témiscamingue, réservoirs Ca-

donga et Gouin: ensoleillé et passages
naugeux, max. moins 8. Mercredi: enso-
leillé et passages nuageux.

Pontiac, vallées de la Gatineau et du

Lièvre, Laurentides, Outaouais, Montréal,

Trois-Rivières, Drummondville: ensoleillé

et passages naugeux, max. 4. Mercredi: en-
soleillé et passages nuageux.

Estrie et Beauce: dégagement en mati-
née, généralement ensoleillé par la suite,

max. moins 4. Mercredi: ensoleillé et pas-
sages naugeux.

Québec: dégagementtôt le matin, géné-
ralement ensoleillé par la suite, vent mo-
déré, max. moins 8. Mercredi: ensoleillé et
passages naugeux.

LAC-SAINT-JEAN, SAGUENAY,
Mauricie, Parc des Laurentides, Rivière-du-

Loup, La Malbaie: nébulosité variable et
quelques flocons, vent modéré, max. moins
8. Mercredi: ensoleillé et passages nuageux.

Rimouski, Matapédia, Ste-Anne-des-

Monts, Parc de Gaspésie, Gaspé, Anticosti:

nuageux avec éclaircies et quelquesflocons,
vent du nord-ouest de 30 à 50 km-h, max.

moins 8. Mercredi: nébulosité variable et
vent modéré.

Baie-Comeau, Sept-Iles, Basse-Côte-

Nord: nuageux avec éclaircies et quelques  flocons, vent du nord-ouest de 30 à 50 km-h,
max. moins 12. Mercredi: nébulosité va-

riable et vent modéré.

dans le monde
 

 

TORONTO (PC) — Températures en

degrés centigrades relevées dansles princi-
pales villes de l’Amérique du Nord:

Min. Max.

Whitehorse 1 5

Vancouver 1 11

Edmonton -11 6

Yellowknife -16 -4

Winnipeg -12 -7
Toronto -5 1
Ottawa -4 1
Montréal. 7 0 Québec -13
\gredericon -14

aujourd'hui

 
 

 

Journée du mardi 20 janvier 1981,
20ème jour de l’année.

Principaux anniversaires historiques:
1980 — Le président Carter annonce

qu’il a demandé au Comité olympique amé-
ricain de se joindre à lui pour que les Jeux
olympiques d’été n’aient pas lieu à Moscou,
à moins que les Soviétiques acceptentde se
retirer d'Afghanistan.

1977 — Jimmy Carter prête serment en
qualité de 39ème président des Etats-Unis.

1975 — La Grande-Bretagne renonce au
projet de tunnel sous la Manche.

1961 — John Kennedy prête serment en
qualité de 35ème président des Etats-Unis.

1953 — Le général Dwight Eisenhower
prête serment en qualité de 34ème prési-
dent des Etats-Unis.

1946 — Le général de Gaulle démis-
sionne de la présidence du gouvernement
provisoire français.

1941 — Franklin Roosevelt devient le
premier président américain élu pour un
troisième mandat.

1936— Edouard VIII devient roi d’An-
.gleterre a la mort de George V.

1265 — Le Parlement anglais se réunit
pour la première fois.

Ils sont nés un 20 janvier:
—AbbeJean-Jacques Barthélemy, écri-

vain et numismate français (1718-1795).
— Paul Cambon, diplomate français

(1843-1924).
 
 

 

 

lumée.

l'accident.

gestes à poser dans le but de
rétablir le fonctionnement
normal de la coopérative. Les
quatre employés n'ont pu opé-
rer le magasin.

Le brasier pourrait avoir
été allumé par l'action des
rongeurs surles circuits élec-
triques, ou par une ampoule
électrique demeurée al-

20 ans
coptère, au cours de la se-
maine dernière.

M. Tremblay a été trans-
porté à l'hôpital de Chicouti-
mi en fin de soirée, dimanche,
après que ses compagnons
d’excursion eurent signalé

HOLD-UP — Un vol à main armée, a été commis, vers
19h00, hier, à Chicoutimi. La victime est la caissière de
l’épicerie d’accommodation Morin, rue Morin, à Chicouti-

Réunion de la CSR du Lac-Saint-Jean

Nombreux parents attendus
ALMA (BM) — Le pro-

chain conseil des commis-
saires de la Commission
scolaire régionale du Lac-
Saint-Jean, prévu pour de-
main soir à Alma, promet
d'attirer un nombre record
de parents désireux de
prendre connaissance du
Livre blanc de la CSR sur
l'affectation des clientèles
scolaires, à telle enseigne
que la réunion aura excep-
tionnellementlieu au pavil-
lon Camille Lavoie et non
au centre administratif
comme à l’accoutumée.
C'est à partir du contenu

de ce Livre blanc et après
avoir entendu les commen-
taires de la population au
cours de deux assemblées
publiques de consultation,
les 28 janvier et 4 février,
que les commissaires de-
vront prendre une décision
finale quant à l’affectation
des élèves et ce avantla fin
de février. On saura alorssi
la CSR projette toujours de
fermer, au cours des pro-
chaines années, les écoles
Notre-Dame-du-Lac de Des-
biens, Garnier de l’Ascen-
sion et Lamennais d’Alma,
comme l'indiquait le plan

quinquennal d'affectation
des clientèles scolaires (le
Livre vert) déposé parla di-
rection en mars 1980.
Ce plan, qui a déjà fait

l’objet d’assemblées publi-
ques de consultation, est
loin de satisfaire les pa-
rents, particulièrement à
Desbiens où on a entrepris
de mener une lutte farou-
che pour garder l’école
Notre-Dame ouverte, mais
aussi, dans une moindre
mesure, à Hébertville et à
l'Ascension.
A Desbiens, l’on réclame

les cinq niveaux du secon-

affaire.

daire tandis qu'à Héber-
tville, près de 180 parentsse
sont prononcés, la semaine
dernière au cours d’une as-
semblée publique, pour le
statu quo, c’est-à-dire les
quatre premiers niveaux du
secondaire. Soulignons que
le plan initial de la CSR
prévoyait le regroupement,
après la fermeture de
Notre-Dame-du-Lac en
1982, de tous les élèves du
premier cycle à l'école
Curé-Hébert, ceux du se-
cond cycle devant fréquen-
ter les écoles d’Alma.

La meilleure cote d'écoute de
Radio-Canada à Matane-Sept-lles
OTTAWA (FC) — Les plus

fortes cotes d'écoute des
deux réseaux de télévision
(français et anglais) de Ra-
dio-Canada au pays se si-
tuent dans la région de Ma-
tane-Sept-Iles, où 45 pour

- cent des auditeurs regar-
dent CBGAT,la station affi-
liée au réseau français de la
société d'Etat.

Mais ce sont dans les
villes de Toronto, Windsor
et Vancouverquela télévi-
sion des deux chaînes de
Radio-Canada accueille les
plus faibles cotes d’écoute,
avec moins de la moitié
d'un pour cent de l’audi-
toire total pour les stations
affiliées au réseau français.

Ces chiffres touchant la
cote d’écoute de la télévi-

Double
MONTREAL(PC)— Deux

hommesontété tués et deux
autres ont subi des bles-
sures au cours de quatre at-
tentats distincts survenus
en fin de semaine dans la
métropole et la police croit
que le même couple, un
homme et une femme aux
cheveux blonds, pourrait
avoir participé aux quatre
agressions.

 

sion de Radio-Canada sont
contenus dans une réponse
écrite communiquée à la
Chambre des communes,
suite à une question orale
du député conservateur de
Leeds-Grenville, M. Tom
Cossitt.
M. Peter Stollery, secré-

taire parlementaire du se-
crétaire d’Etat Francis Fox,
a puisé ses renseignements
dans les chiffres publiés à
l'automne 1979 par BBM
(Bureau of Broadcast
Measurements) et qui re-
présentent une semainety-

pique d'écoute de la télévi-
sion.

Auditoires par ville

A Toronto, au cours de
cette semaine, 14 pour cent

de l'auditoire regardaient
la station anglaise de Ra-
dio-Canada, CBLT. À Mon-
tréal, sept pour cent des té-
léspectateurs synthoni-
saient CBMTet 22 pourcent
CBFT, la station française.
A Vancouver, CBUT re-

cueillait 15 pour cent de
l’auditoire, même pourcen-
tage pour la télévision an-
glaise de Radio-Canada
dans la région d'Ottawa-
Hull (pour CBOT), par
comparaison à neuf pour
cent pour la station fran-
çaise CBOFT.

Danssa réponse, le secré-
taire parlementaire sou-
ligne que les stations de té-
lévision et de radio d’Etat
oeuvrent dans un secteur
“où la concurrence est très
forte”.

‘‘Au cours des 10 der-
nières années,la télédistri-
bution a permis l'arrivée
sur le marché de plusieurs
stations de télévision, en
plus des permis d’exploita-
tion qu’on a émis pour les
stations locales, ce qui fait
du Canada le marché de la
télévision le plus fragmenté
au monde”, souligne-t-on.

Dans le domainede la ra-
dio, les chiffres sont sem-
blables. Au cours de la
même semaine de l’au-
tomne 1979, six pour cent de
l’auditoire captaient la sta-
tion anglaise de Radio-
Canada a Toronto, CBL. A
Montréal, deux pour cent
écoutaient CBM, par
comparaison a cinq pour
cent pour la station CBF.

meurtre a Montréal
La première victime a été

Claude Benloulou, mort sa-
medi à l’hôpital après avoir
été poignardé. De plus
quatre coups de feu avaient
été tirés dans son apparte-
ment connu de la police
comme une maison de jeu.

Benloulou n’a cependant
pas été atteint de projec-
tiles.
Avant de mourir, ilaeule

ALI EMPECHE UN SUICIDE— Le jeune homme, qu’on
aperçoit à gauche de la photo,s’est tenu pendantplusieurs
heures dans cette position précaire dans le but évident de
se lancer dans le vide. L’ancien champion mondial des

»

temps de révéler aux poli-
ciers que ses agresseurs
étaient un homme et une
femme.

Le second meurtre est
survenu tôt dimanche, lors-
qu'un hommeet une femme
ont fait irruption dans une
discothèque pour abattre
Michel Crépeau, 21 ans,
d’une balle à l’abdomen.
Crépeau était attablé avec

 

poids lourds, Mohammed Ali, appelé

des amis au momentde l’at-
tentat.

Samedi, un couple a éga-
lement blessé un portier et
un client non identifié dans
une autre discothèque.

Plus tard, un hommeet
une femme ouvraient le feu
sur le portier d'un cabaret
du centre-ville, sans toute-
fois l’atteindre.

 
parvenuà le convaincre de continuer à vivre.

(Laserphoto AP)

°

 
mi, à qui les voleurs ont extorqué moins de $200. La Sûreté
municipale de Chicoutimi a ouvert une enquête dans cette

 

~~

Nouvelle demande
pour l’école

“milieu de vie”
CHICOUTIMI (JS) — Par suite du refus

de la Commission scolaire Valin d’accéder
leur demande de mettre sur pied une école
alternative, le groupe de parents désireux
d’implanter une telle école “milieu de vie”
au Saguenay, formulais dernièrement la
même demande à la Commission scolaire de
Chicoutimi.

Unedes porte-paroles du groupe, Mme
Louise Harton, devait préciser, hier soir au
cours d’un entretient téléphonique. que la
rencontre de la semaine dernière aura per-
mis aux commissaires de Chicoutimi de
prendre connaissance du projet, et qu’une
autre rencontre doit se tenir prochaine-
mentafin d’étudier davantage les implica-
tions du projet.

Mme Harton, devait parailleurs décla-
rer que cette nouvelle demande doit être
étudiée conjointement par les commis-
saires et les parents intéressés à la mise sur
pied d’une telle école. “On ne veut plus être
en dehors du débat, commece fut le cas à
Valin” de commenter Mme Harton.

Syndicat

Toujours dansle but de faire accélérer
le processus, les parents ont rencontré les
représentants syndicaux des enseignants
du Saguenay, afin de connaître leur posi-
tion sur l'implantation d’une école alterna-
tive et les implications que cela
entraînerait sur les clauses des conventions
collectives. Selon les propos tenus par Mme
Harton,les représentants syndicaux ont ac-
cueilli favorablement la demande des pa-
rents,en plus de déléguertrois professeurs
quitravailleront à l’élaboration d’un projet
final en ce sens.

Enfin, par suite d'un mini-sondage,une
quarantaine de parents du Saguenay ontaf-  fiché leur intérêt à la création d’une telle
école alternative pour septembre prochain

Les vins du pays
sont à la hausse

OTTAWA — Les ventes de vins cana-
diens vont bientôt atteindre des sommets
encore jamais visés.

En effet, le ministère fédéral du Revenu
a annoncé, lundi, que des accords spéciaux
ont été conclus permettant à Air Canada de
vendre à ses passagers des vols internatio-
naux des vins canadiens, sans taxes d’au-
cune sorte.

Un communiqué émis dans la capitale
fédérale indique que l’émission de nou-
veaux règlements a permis à la compagnie
d'aviation d’Etat d'offrir ce nouveauservice
à sesclients.

“Il semblait illogique que les fabricants
canadiens de vins soient pénalisés par les
douaneset la taxe d'accise et qu'ils soient
ainsi empêchés de faire concurrence aux
vins importés surles vols internationaux”,
aurait souligné le ministre du Revenu M.
William Rompkey.
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Avertissement formel

Lamontagne dénonce l'activité
partisane de Claude Vaillancourt

 
Robert Lamontagne

Roberval: organisation libérale

Le dynamisme ne se dément pas
SAINT-FELICIEN

(JG) — “Il y a une pe-
tite erreur. Le comté
de Roberval a été cité
parmi les comtés les
plus dynamiques de
la province au mo-
ment du dévoilement
des résultats de la
campagne de finance-
ment en plus d'être
un modèle de ‘‘pro-
motion et d’organisa-
tion” dont se sont ins-
pirées bien d’autres
organisations libé-
rales à la grandeur de
la province”.

C'est de cette façon
que le député libéral
de la circonscription
de Roberval, M. Ro-
bert Lamontagne, in-

terprète la teneur
d'unarticle paru dans
la livraison du Devoir
de lundi où onsignale

une baisse du nombre
de membreset unedi-
minution du montant

lors de la campagne
de financement.
L'équipe libérale

de comté compte
2.524 membresetl'ar-
ticle parle d’une
baisse de 376 que le
député attribue tout
simplement au délai
normaldans le renou-
vellement des cartes
des membres. C'est
loin d'être une perte
et, comme exemple,il
a sorti sa propre carte

en instance de renou-
vellement, mais qui
n'apparait pas dans le
total des membres du
comté où il assumela
représentation.

Dans cette optique.
l'objectif de 2,000
membres fixé dans le

SAINT-FELICIEN (JG) — La
récente intervention du député
de Jonquière à l'Assemblée na-
tionale, M. Claude Vaillan-
court, en réponse à une inter-
vention de son futur adver-
saire, M. André Harvey, dans
l'obtention de soumissions aux
édifices à logements subven-
tionnés de Place de la Rivière
et de Place du Moulin à Jon-
quiere est contraire à l'éthique
que doit observer le président
de l’Assemblée nationale.

Tout en dénonçant l’activité

“partisane” de M. Vaillancourt

dansce débat. le députélibéral

du comté Roberval, M. Robert

Lamontagne, lui a servi un

avertissement formel alors

qu'il recevait. hier midi, la

presse régionale à son bureau

de Saint-Félicien.

S'il considère cette interven-
tion “comme une erreur de par-

cours’, il a rappelé au député
Vaillancourt qu’il savait à quoi
il s'attendait quand il a accepté
la fonction de présidentdel'As-
semblée nationale.

“Un président de l’Assem-
blée nationale au Québec ne
peut de quelque manière que

ce soit s'impliquer dans un dé-
bat partisan comme ça sous
peine de remettre sa démission
immédiatement’, a dit M. La-
montagne.

Comme exemple à son pro-
pos, il a parlé du travail effec-
tué à ce poste sous le gouverne-
ment Bourassa par M. Jean-
Noel Lavoie, ‘un travail au-
dessus de la mélée”, tout en
rappelant qu’il occupait, lui, la
fonction de vice-président.

Etant donné ‘‘l'extrème res-
ponsabilité” de cette fonction,
il a sommé le député Vaillan-
court de se conduire comme tel
ou de remettre sa démission s'il
veut continuer d'intervenir
comme avant.

A la presse, le député Lamon-
tagne n’a pas manqué de dire
“qu'on prenait note de tout cela
et qu'on ne pardonnera pas un
autre écart de langage”. Si cela
est ‘une erreur de parcours”.il
affirme ‘qu’il est extrêmement
difficile voire impossible pour
un député de la région comme
la nôtre de devenir président
de l’Assemblée nationale pré-
férant qu'il soit choisi dans une
région où notammentle député
est plus sûr de sa réélection.

   
comté a été largement
surpassé considérant
que dépassé ce
nombre, l’organisa-
tion et le fonctionne-
ment deviennent
lourds tout en coûtant
excessivement cher.

Ici, les membres ont
donné comme
exemple les frais de
courrier.

Des objectifs
trop élevés

Depuis nombre
d’années, on double.
triple les objectifs
lors de campagnes de
financement dans la
circonscription de
Roberval. Ca leur a
joué un vilain tour.
D'ailleurs, le député
Lamontagne avait in-
diquéà la presse, l’an

dernier, que compte
tenu des récoltes, les
objectifs étaient
‘‘exagérés, pas cor-
rects'’. En 1979, l'ob-
jectif de $20.000 était
doublé puisqu'on ra-
massait $40,000. L'an
passé, l’objectif de
$30,000 était atteint et
même dépassé avec
une récolte de
$36,000. C'est ainsi
que le journaliste du
Devoir y voit une di-
minution de $4,000.

Du mêmesouffle, le
député de Roberval
précise que la cam-
pagne en 1980 a été

courte puisque l’orga-
nisation libérale a te-
nu compte de la capa-
cité de payer des par-
tisans libéraux et de
la nature du comté. Il
soutient qu’on aurait

pu ailer chercheren-
core de l'argent et
même atteindre la
précédente récolte
de $40,000.
A la lueur de ces

deux points, le Devoir
parlait d'un manque
de dynamisme de l'ac-
tion libérale dans le
comté Roberval indi-
quant du même coup
que le Parti québé-
cois aurait tout inté-
rêt à intensifier sa
campagne.
En réfutant ces ac-

cusations, le député
Lamontagne qui était
hier accompagné de
son état-major ‘‘y voit
une petite erreur”, al-
lant à l'encontre de la
réputation du comté
Roberval dans la pro-
vince, ‘un modèle
d'organisation et de
promotion”.

Pour permettre à la région de devenir

un circuit touristique international
SAINT-FELICIEN (JG) —

Le député de la circonscrip-

tion de Roberval a I'Assem-

blée nationale. M. Robert

Lamontagne, tient mordi-

.us à ce que la région du

Saguenay-Lac-Saint-Jean
soit reconnue et prenne

place surle circuit touristi-

que du Québec rendu pu-

blic en février dernier et

dans lequel la région était

la grande oubliée.
Pour cefaire, le député a

fait part, hier, à la presse

régionale depuis son bu-

reau de Saint-Félicien, des

grandes propositions qu'il

recommande pour per-

vernement.

venir un circuit touristique
international en regard des
critéres exigés par le gou-

Comme pôle touristique
international, il propose la
ville de Chicoutimi à cause
de sa population, des ser-
vices et de l'accueil avec le
Mont Valin commestation
touristique internationale.
Comme seconde station

touristique internationale,
M. Robert Lamontagne re-
commande une réunion de
Val-Jalbert, Roberval et
Saint-Félicien en raison de
leur activité propre, soit le
village-fantôme,soit la Tra-

là un aspect nouveau dans
ce dossier. L'hébergement
dans les deux dernières
municipalités militerait en
faveur de ce regroupement.
Au nombre des routes

identifiées sur le circuit in-
ternational, il y a les routes
169, 170, 172 et 175. Quant à
la route 167 au nord de
Saint-Félicien et condui-
sant à Chibougamau, elle
deviendrait une route sur le
circuit national.
Pour leur part, les villes

de La Baie, Jonquière, Al-
ma, Dolbeau-Mistassini et
Chibougamau seraient des
villes d’étapes.

à la non-

région dans le plan d’amé-
nagement proposél'an der-
nier, M. Lamontagne estime
“que la région est tombée à
zéro” après que celle-ci se
soit organisée louristique-
ment parlant depuis 1970.
C’est dans ce sens-là qu'il

entend se battre pour que la
région soit reconnue dans
l'esprit du gouvernement
québécois en plaidant se-
lon les critères contenus
dans le plan d’aménage-
ment.

Dans cette optique, les
propositions du député La-
montagne sont différentes
de celles recommandées

cu À as 1

connaissait hier, une activité fébrile, alors que
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les employés des magasins Gagnon et Frères,

Gigantesque vente de meubles

Le consommateur n’a plus
que l'embarras du choix
JONQUIERE (JS) — A l'ins-

tar de la Grande fête GM, te-
nue l'été dernier au Mail 170.
à Jonquière. les magasins Ga-
gnon et Frères du Saguenay,
amorcent aujourd’hui une
gigantesque vente, où une va-
leur de $1.000.000 en meubles
sera étalée devant les yeux
avides des consommateurs à

la recherche d'une affaire.
Il s’agit en fait d'une pre-

mière dans la région du

Poudre de lait

Saguenay, alors qu'une
chaine de magasins régionale
regroupe ses forces, afin de
présenter au public consom-
mateur un éventail de pro-
duits, plus précisément des
biens meubles.
Un porte parole du magasin

Gagnon et Frère de Chicouti-
mi, devait indiquer que l’ob-
jectif poursuivit par la direc-
tion de Gagnonet frère est de
démontrer au public de la
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PREPARATIFS — Le Mail 170 à Jonquière, mettaientla dernière mains aux preparatifs de
la gigantesque vente qui débute aujourd’hui.

région, le pouvoir d'achat et
de vente que détient la chaîne
régionale.
Cette vente, hors de l'ordi-

naire, regroupera les biens
meubles des magasins de Chi-
coutimi, Arvida, Jonquière,

Kénogamiet Port-Alfred. Les
consommateurs pourront

faire affaires directement sur
place, et ceci pendant les cinq
jours que durera l'évènement
au Mail 170.

Une deuxième usine verrait

bientôt le jour à Chambord
par Benoit Munger

ALMA — Aussi curieux que
cela puisse paraitre, il pour-
rait bientôt y avoir, au Lac-
Saint-Jean, non pas une mais
deux nouvelles usines de fa-
brication de poudre de lait
pour l’alimentation des veaux
alors qu’aucun établissement
du genre n'existe au Québec.

C’est du moins ce qu’il est
permis de croire à la lumière
d'informations provenant.
d’une part, de l'Association
coopérative laitière du
Saguenay-Lac-Saint-Jean et,
d'autre part, d'une source
digne de foi à Dolbeau.
Dans un communiqué émis

vendredi dernier, le direc-
teur généralde l’A.C.L., M. AJ-
phonse Doré, annonce la
construction, à Chambord,
d’une usine de fabrication de
poudre de lait pour l’alimen-
tation des veaux. Interrogé
par un journaliste de l’hebdo-
madaire Progrès-Dimanche,
M. Doré précise même quela
construction de cette usine
débutera en février et que le
début de la production est
prévu pour avril. Dans son

communiqué, M. Doré précise
que le ministre de l'Agricul-
ture, M. Jean Garon, a auto-

risé l’A.C.L. “à capitaliser au-
delà d'un million de dollars
pour la fabrication d'une
poudre pour l'alimentation
des veaux”. Il précise égale-
ment que l’usine fournira de
l'emploi à entre 10 et 15 per-
sonnes et qu’une aide moné-
taire a été demandée au
M.E.E.R.

D'autre part, selon des
sources dignes de foi, un
groupe d'hommes d’affaires
de Dolbeau et des environs
s’apprête à annoncer, la se-
maine prochaine ou dans 15
jours, la construction à Dol-
beau d’une usine semblable.
L'on saura alors où se situe le
projet de l’A.C.L. par rapport
à celui de Dolbeau.

Selon des informations re-
cueillies par ailleurs, le
M.E.E.R. aurait fait au groupe
de Dolbeau une proposition
de subvention pourla réalisa-
tion de leur projet qui, soit dit
en passant, est un peu plus
vieux que celui de l’A.C.L.
Le projet de Dolbeau étant

Autobus: augmentation des tarifs

Le mouvement de protestation

amorcé prend de l'ampleur

toujours‘‘très vivant”, nousa-
t-on assuré, l’on est en droit
de se demanders'il y a place
pour deux usines du même
type au Lac-Saint-Jean. Selon

une personne bien au fait des
choses, relevant du domaine
agricole dans la région, la ré-
ponse à cette question est
non. Reste à voir si les deux
projets seront effectivement
réalisés et si les usines fabri-
queront le même produit.
La poudre de lait produite

par les usines de Dolbeau et
de Chambord serait fabri-
quée selon deux formules
françaises différentes. Dans
les deux cas, la qualité du
produit serait meilleure que
celle de la poudre de lait ac-
tuellement fabriquée dans
une usine d'Ontario. Actuel-
lement, il n’est pas rentable
de produire du gros veau de
lait à partir du produit onta-
rien; cela pourrait changer
avec la présence d’une nou-
velle usine dans la région. Les
usines pourraient également
produire une poudre desti-
née à l'alimentation des su-
jets de remplacement dans
les troupeaux laitiers.

 

mettre à la région du Sague-

nay-Lac-Saint-Jean de de-
versée internationale, soit
le Jardin zoologique. C’est

Quant
reconnaissance de la par l'ATR et le CRD.

 

CHICOUTIMI (CF) — La
section régionale de la Fé-
dération des SPIIQ craint
l'introduction prochaine,
dans les hôpitaux de la
région, d’un nouveau sys-
tème de gestion, dit
“P.R.N.”.qu'elle estime de
nature à diminuer la qua-
lité des soins aux malades,
tout en favorisant de nou-
velles brèches dans la
grille des postes infir-
miers réguliers.

C'est dans cette perspec-

tive que le groupe syndical

emboite le pas à sa fédéra-

tion et fait front commun

avec deux autres fédéra-

tions d’infirmiers et infir-

mières du Québec pour

boycotter le système

P.R.N. La Fédération des

infirmiers et infirmières

du Québec, la Fédération

uébécoise des infirmiers
q . . a

\etinfirmières. de même 

que la Fédération des in-
firmiers et infirmières
unis deviennent ainsi par-
tenaires d’un nouveau
front commun de 25,000
membres.

Le système P.R.N.
(Projet de recherche en
nursing) est fondé sur une
méthode de pointage et de
quantification du travail
et des besoins des ma-
lades, par lequel on déter-
mine notamment les be-
soins en personnel infir-
mier.

L'expérience déjà vécue

dans une douzaine de

centres hospitaliers du
Québec fait conclure au
front commun que ce sys-

tème de gestion favorise

une surutilisation des

équipes volantes et du per-

sonnel à temps partiel, au

détriment du personnel
régulier.

(Le P.R.N. risque de diminuer la
qualité des soins fournis

On soumet également
que les critères utilisés
pour évaluer les besoins
de chacun des patients
sont insuffisamment
souples et variés, et qu’ils
ne sont susceptibles que
d’engendrer une détério-
ration des soins de santé.

Au cours d’une confé-
rence de presse donnée
hier, la présidente du
SPIIQ de Chicoutimi, Mme
Thérèse Carrier, a indiqué
que le système P.R.N. n’a-
vait encore été implanté
dans aucun autre centre
hospitalier du Saguenay-
Lac-Saint-Jean, mais que
le mouvements'accélère à
travers le Québec et qu'on
craint que les administra-
teurs de la région ne déci-
dent de l'adopter.

Ainsi. le mouvement de
boycottage amorcé hier
dans d'autes hôpitaux du

Québec se traduira plutôt,
au Saguenay-Lac-Saint-
Jean, par une campagne
de propagandeanti-P.R.N.
de la part des infirmiers et
infirmières du SPIIQ.
Avant 1978, a noté Mme

Carrier, il n’y avait que
très peu d’infirmiers et in-
firmières à temps partiel.
La plupart étaient des em-
ployés permanents.
La convention collective

de travail de 1978 a ins-
tallé plus solidement le
principe de l'utilisation
des employés non perma-
nents. Actuellement, a dit
Mme Carrier, les employés
réguliers à temps complet
ne comptent que pour le
tiers du personnel infir-
mier de l'hôpital de Chi-
coutimi.
On craint que l’adoption

éventuelle du système de
gestion P.R.N. n'accenuue  encore cette tendance.

par Jules Simard

CHICOUTIMI —
Les représentants
des étudiants au sein
des Associations étu-
diantes des collèges
de Chicoutimi et de
Jonquière de même
que l'UQAC,font pré-
sentement circuler
une pétition auprès
des étudiants inscrits
dans ces institution,
pour protester contre
l'augmentation des
tarifs dans les auto-
bus de la CITS, et de-
mandent que le coût
dutransport revienne
à $0.25 pour les étu-
diants.
Amorcé hier, ce

mouvement de pro-
testation devrait
conduire les repré-
sentants des étu-
diants devant les
conseils municipaux
de Chicoutimi, Jon-
quière et La Baie,
alors que l’on dépose-
ra les résultats des
pétitions devant les
dirigeants munici-
paux.

Carte

Au cégep de Chi-

coutimi, les représen-
tants de l'Association
étudiante, chargés de
faire signer la péti-
tion, trouvent inac-
ceptable queles auto-
rités de la CITS nere-
connaissent plus la
carte étudiante qui
donnait droit à cer-
taines réductions. Un
porte-parole devait
en outre déclarer que
le fait d’avoir 17 ou 18
ans pour un étudiant
ne lui apporte pas
plus d’argent dans ses
poches.

En annonçant sa dé-
cision de porter à
$0.60 le coût du pas-
sage dans ses auto-
bus, et la mise en
place de la carte
passe-partout, la
CITS annonçait du
même souffle que les
personnesâgées de 18
ans et plus défraye-
ront tous le même
prix et ceci sans
égard au statut civil.

Pour les étudiants,
une telle détision est
inacceptableetonen-
tend faire toutes les
pressions néces-
saires pour obtenir

un tarif préférentiel.

CITS

Par ailleurs, au ni-
veau de la CITS,le di-
recteur général, M.
Bernard Brassard,
souligne qu'aucune
entente ne liait la cor-
poration avec les ins-
titutions scolaires en
ce qui concerne l'ap-
plication d’un tarif
préférentiel.

“L'augmentation des
tarifs et l'application
des nouvelles politi-
ques a été faites selon
les dispositions pres-
crites par la loi” de
conclure M. Brassard.
Ainsi, la carte étu-

diante, estampillée
d'un point vert à l’ef-
figie de la CITS, n’est
plus reconnu par la
CITS, sauf pourindi-
quer si le client à
moins de 18 ans.
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Le Parti libéral de Ryan présente un programme attrayant
Armé d'un véritable programmepolitique,

le Parti libéral provincial est convaincu de re-
prendrele pouvoir au termede l’élection géné-
rale qui devrait se dérouler en mars prochain.

Les observateurs de la scène politique —
sans évidemment manifester leur appui — ont

bertrand
tremblay

 

 

 

paru impressionnés par le contenu du docu-
ment de quelque 200 pages adopté, en fin de
semaine derniére, par les délégués du Conseil
général tenu a Québec.

Deux éditorialistes qui ont oeuvré sous la
direction de Claude Ryan, Jean-Claude Le-
clerc, du “Devoir”, et Gilles Lesage, du “So-
leil”, apprécient les efforts de leur ancien pa-
tron.

… ‘Le programmelibéral, s'il ne résout pas
toutes les questions qu’il soulève, les aborde
cependant avec franchise et ouverture, invitant
les militants du parti et les citoyens à parfaire
la proposition qu'il fera aux électeurs, constate
Leclerc. Quelle quesoit la date des élections,le
gouvernement Lévesque doit désormais

compter sur un concurrent intellectuel de ca-
libre supérieur.”

Quant à Gilles Lesage, il reconnaît que
“sousla férule de M. Claude Ryan,les libéraux
du Québec se sontlivrés depuis trois ans à un
sérieux et studieux exercice en vue d’élaborer
ce que sera ‘‘la société libérale de demain”. Il
en est résulté un programme ambitieux quires-
semble fort au chef du Parti libéral du Québec:
il est à la fois austère et rigoureux, soucieux
d’économie, d’efficacité et de stabilité”.

Et il conclut: “… Avec confiance et sérénité,
M. Ryan est prêt à faire face aux électeurs et à
terrasser le Parti québécois. Solidement en
selle dans un parti qu’il a refait à son image,il a
raison d’être fier de ce qu’il a fait depuis trois
ans. Mais il droit prendre garde de ne pas
mettre en péril les progrès du Québec depuis
1960, et se garder d’un certain triomphalisme
puritain. Entre des simulacres de social-
démocratie et de conservatisme outrancier, il y
a place pour un vrai réformisme à la québé-.
coise!”...

Le programme libéral paraitra sans doute
séduisant à une bonne partie de l’électorat,
parce qu’il propose une sorte d’entracte — une
période de ralentissement, de réajustement et
de corrections — comme I’avait fait Daniel Joh-
nson, le dernier grand chef de l’Union natio-
nale, apres les bouleversantes réformes de la
Révolution tranquille, suivies de la nationali-
sation de l’électricité.

Deux éléments du programmerisquent ce-

pendant de provoquer des remous: le sévère
encadrement du droit de grève dans le secteur
public et parapublic et les modifications à la
loi 101 qui fait du français la langueofficielle
du Québec.

L'application des articles du programme
rendrait théoriquement impossible l’exercice
du droit de grève dans les hôpitaux. La très
grande majorité de la population appuie tout
gouvernementen place, qu’il soit libéral ou pé-
quiste, dans sa détermination de dédramatiser
les négociations dans le secteur public et para-
public et de rétablir un équilibre, sur le plan
des salaires et avantages sociaux, avec les tra-
vailleurs du secteur privé.

Et paradoxalement, c’est un régimelibéral,
sous la direction de Robert Bourassa, qui a ca-
pitulé, après plusieurs mois de résistance, en
1976, et fait, de la majorité des syndiqués de
l’Etat, des salariés jouissant de meilleures
conditions que ceux du secteur privé.

Quantà la loi 101, le Parti libéral veut l’a-
mener pour récupérer, comme au référendum,
toute la clientèle des groupes ethniques autres
que celui des francophones, en reconnaissant
aux enfants dontles parentssont de langue ma-
ternelle anglaise, le droit de fréquenter l’école
anglaise. L'ancien chef néo-démocrate Henri-
François Gautrin, qui entend ravir le siège dé-
tenu par Mme Lise Payette, dans le comté de
Dorion, a même accusé le gouvernement du
Parti québécois d’avoir ‘’fait preuve de
paranoïa à l'endroit des anglophones, particu-

lièrement le ministre psychiatre (Camille
Laurin)”...

Parmiles autres articles du programme, on
relève la promesse de redonner aux commis-
sions scolaires leur pleine autonomie et l’in-
tention d’instituer un système de péréquation
au profit de municipalités (comme Chicoutimi)
qui ont été défavorisées parla réformefiscale.

Enfin, le reproche fait au gouvernement du
Parti québécois de considérer Montréal
comme“une grosse ville québécoise” accrédite
l’inquiétante réputation du Parti libéral pro-
vincial d’être prioritairement au service des
grands centres.

Après l'injection de milliards de dollars
dans ces multiples projets, notammentles ins-
tallations olympiques, les penseurs du parti
croient que la métropole a été négligée. Ils veu-
lent donc quela priorité lui soit accordée, au
cours des prochaines années. Ne restera-t-il
aux régions-ressources que de vigoureuses
querelles intestines?.…

parole aux lecteurs
 

 

Il faudrait établir un train électrique

Chicoutimi-Québec-Montréal
J'arrive d'un

voyage. aller à Mon-
tréal, et retour à Chi-
coutimi, en avion. Je
suis encore sous le
coup de l'étonnement
de l’énorme gaspil-
lage d'énergie que re-
présente ce mode de
transport.

En effet. saviez-
vous qu'il faut dé-
ployer un effort de
quatre milliards de
livres-pied pour éle-
ver à 28,000 pieds d'al-
titude pendant une
heure. un appareil de
150.000 livres trans-
portant 120 passagers
et le ramener au
même niveau qu'au
départ?”
Songez qu’un train

électrique pourrait
transporter la même
charge à destination
et la ramener sans la
décoller du sol d’un
pouce.
En fait, que gagne-t-

on dansces folles es-
calades au-dessus des

nuages? On

consomme de formi-
dables quantités de
pétrole, du pétrole de
plus en plus cher et
de plus en plus rare,
alors que le train
électrique utiliserait
tout simplement une
électricité que nous
avons en si grande
abondance que nous
en avons à revendre.

Les avions etles au-
tobus polluent par-
tout où ils passent. A
mon avis, il faudrait
faire des recherches
pour savoirsi les gaz
d'échappement de
ces véhicules nesont
pas responsables du
refroidissement de
notre atmosphère.
Pourtant, le train
électrique, lui, ne
pollue absolument
pas.
Dans les autobus et

les avions, les pas-
sagers sont tassés

comme des sardines
en boites. Ils ont hâte

que le voyage se ter-
mine. Ils arrivent fa-
tigués et épuisés. Et
quelle farce que de
placer les fumeurs à
l’arrière. La peste du
tabac s'étend quand
même à tout le véhi-
cule.
Dans un train élec-

trique, il y a de l’es-
pace et les gens peu-
vent aller et venir, se
déplacer à leur guise.
Il y a des wagons pour
les fumeurs. On arri-
verait à Montréal. à
partir de Chicoutimi,
frais et dispos, après
un voyage de trois
heures seulement,
d’un centre-ville à
l'autre.
Bien entendu, il

faudrait un nouveau
chemin de fer
longeant la Route 175,

ce qui réduirait à une
heure et demie le tra-
jet pour atteindre
Québec et au même
temps le trajet pour
se rendre de là à Mon-

tréal. L'avion prend
une heure entre Chi-
coutimi et Dorval.
mais on perd une
heure à l’aller et au
retour pour se rendre
au centre de la ville.

En avion, on ne voit
souvent qu'une suc-
cession de nuages
alors qu’en train ce
sont les lacs, les ri-
vières, les forêts et les
collines qu'on voit dé-
filer devant nous. Les
personnes de tout
âge, de l'adolescence
à l'Age d'Or. pour-
raient voyager en
train à très peu de
frais.

Selon une étude de
M. J. Donald Howe sur
le transport, le trans-
port aérien devrait
être aboli pour des
distances inférieures
à 800 kilomètres. Il en
coûte par train élec-
trique sur une base
kilomètre-siège, 15
pour cent du coût

 

(

L’honorable

Jean-Luc Pépin,
Chambre”

communes,

Ottawa.

des

Je me fais le
porte-parole de
plus de deux cents
personnes pour ex-
poser les condi-
tions inaccep-
tables dans les-
quelles nous de-
vons voyager à
bord du train via
Rail Canada de
Chicoutimi à Mon-
tréal. Comme
exemples de ces
conditions, il suffit
de mentionner:
— l'insuffisance

des wagons. sur-
tout durant la pé-
riode des Fêtes ou
encore durant les
longues fins de se-
maine.
— manque de
nourriture (sans
mentionner la pau-
vreté du choix de la
nourriture qui oc-
casionne de sé-
rieux problèmes
surtout lorsque le
train accuse un re-

tard — ce qui est
 
 

chose courante).
— défectuosité
fréquente des toi-
lettes et ce qui est
plus grave encore,
aucun moyen pour
réparer ou
“éponger”, alorssi
vous devez vousle-
ver de votre siège.
il vous faut pa-
tauger dans l'eau.

— manque de
courtoisie de la
part de certains
préposés;
— inconfort des
wagons (manque

de chauffage.
sièges pour le
moins
inconfortables).

Je passe sous si-
lence bien d’autres
conditions tout
aussi déplorables.

Le Saguenay-Lac-St-Jean sert

de dépotoir à Via Rail
Il est presque in-

croyable que dans
un pays aussi riche
que le nétre, nous
ayons a voyager
dans des trains da-
tant de 1914-1918
{no 4977 pour plus
de précision): tel
fut le cas à notre re-
tour du Saguenay-
Lac-St-Jean, same-
di,le3 janvier 1981.

Nous apprécions
les antiquités.
mais nous préfé-
rons les conserver
dans nos salons ou
encore dans nos
musées.

Cette situation
existe depuis de
nombreuses an-
nées, comme si
pour Via Rail (CN).
le progrès de la
technologie mo-
derne n'existait
pas, du moins pour
ce coin de pays.

Nous savons de
source certaine
que tous wagons

inutilisables dans
d'autres secteurs
de la prvoince sont
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dirigés vers le ré-
seau Saguenay-
Lac-St-Jean. À pen-
ser que cette

région sert de dé-
potoir...

Cette critique
que nous formu-
lons se veut
constructive dans
le sens que nous ne
voulons pas que
dans un avenir
plus ou moins rap-
proché la solution
adoptée soit l’abo-
lition de ce moyen
de transport pour
ce réseau: ce que
nous souhaitons
vraiment, c'est l'a-
mélioration des
conditions de ce
transport ferro-
viaire, surtout à
une époqueoù l'é-
nergie se fait de
plus en plusrare et
disponible. Avec
l'espoir qu'à mon
prochain voyage au
Saguenay, je
puisseêtre fière de
voyager à bord du
Via Rail.  Monique Gingras,

Sherbooke.

d'un auto-car et
moins de cinq pour
cent du coût de l’é-
nergie par avion. Un
voyage en avion aller-
retour à Montréal à
partir de Chicoutimi
coûte $150 pourle bil-
let et $50 de taxis pour
gagner les centre-
villes, soit $200 pour
800 milles, ce qui re-
vient à $0.25 du mille.
Le coût du trans-

port sur le métro de
Montréal revient à
$0.03 du mille. Par
train électrique, il en
coûterait également
$0.03 du mille, soit $24
pour les 800 milles al-
ler-retour entre Chi-
coutimi et Montréal.
Toutcitoyen. mème le
plus pauvre pourrait
se rendre à Montréal
ou ailleurs par train
électrique.
Le même chemin de

fer pourrait transpor-
ter des “containers”
que tirent les ca-
mions-remorques et

réduire d'autant les
dépenses en pétrole
dont nous sommesau-
jourd'hui tellement
dépendants, et les ac-
cidents et les pertes
énormes que ceux-ci
représentent en vies
humaines et en maté-
riel. En 1976, il y a eu
160 morts à la suite
d’accidents d'avion,
et aucune à la suite
d'accidents ferro-
viaires.

M. Howe recom-
mande dans son
étude, une locomo-
tive et six wagons de
sorte qu'il pourrait y
avoir plusieurs dé-
parts par jour et cha-
que train emporterait
à destination quelque
300 passagers, dans le
plus grand confort.

Il s'agit de voyager
en Europe et au Ja-
pon pour constater la
rapidité des systèmes
de trains électriques.
Jusqu'à il y a peu
d'années. la Route
175 nous a été utile.
Mais les hausses dans
les prix de l’essence
et les dangers aux-
quels les voyageurs
sont exposés sur cette
route, font perdre de
l'importance à ce
boulevard. Le train
électrique mettrait
définitivement la,
région sur la carte.

Jean Gagnon,
69, rue Piché,

Valin, Chicoutimi.
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L'année des personnes

handicapées est un handicap
Et oui, puisque 1981

a été proclamée par
l’O.N.U. L’ANNEE
INTERNATIONALE
DES PERSONNES
HANDICAPEES:
alors nous allons étre
“pognés’” pour vivre
avec durant une an-
née, comme quel-
qu’un qui a un handi-
cap mental, physique
ou sensoriel.

Il y a plus de six
mois, alors que je ré-
fléchissais tout bas à
“notre” année qui
s’en venait, je me di-
sais, ben oui, il y a eu
l'année de la femme,
I'année de I'enfant et

la, I'Année interna-
tionale des personnes
handicapées. Mais ce
que je trouve de plus
bizarre, c’est qu’il y a
des femmes qui ont
un handicap, il y a des
enfants qui ont un
handicap, alors pour-
quoi une année spé-
ciale pour nous.

L’éducation popu-
laire est très impor-
tante mais est-il né-
cessaire qu’il y ait
une année spéciale?
Question que je me
pose mais dont la ré-
ponse me laisse très
indifférent puisque

Les créditistes

déçoivent
Permettez à une in-

connue de poster
quelques commen-
taires au sujet de la
politique qui s'offre à
tous les Canadiens,
découlant du Parle-
mentfédéral siégeant
à Ottawa.

Réal Caouette don-
naitune vive réplique
aux avancés des vues
que P.-E. Trudeau
veut faire accepter
par tout le Canada.
Réal Caouette pu-
bliait un programme
qui avait du bon a
“plusieurs’ angles!
Je suis surprise que

Président du conseil d'administration et éditeur: Jean-Guy FAUCHER

Président-directeur général: Gaston VACHON

nombre de créditistes
courent les rouges.

Ne réclameriez-
vous pas des élections
fédérales à brève
échéance? Le point
de mire libéral: “ra-
patriement unilaté-
ral de la constitution”
est présenté sans
avoir été soumis de-
vant ceux qui ont le
titre d’électeurs.

Souhaits de

bon souffle canadien
Thérèse Cournoyer,

20, rue Garneau,

Québec.

Le 19 janvier.

cela ne changera
rien. Perdre de l’é-
nergie pour essayer
de changer quoique
ce soit, cela pourrait
engendrer plus de
tort que de bien à
notre société et aussi
aux personnes handi-
capées qui disposent
bien souvent de peu
d'armes pour se dé-
fendre. (...)

(...) Demandez done
aux femmes si leur
condition et accepta-
tion sociale se sont
améliorées de façon
importante depuis
qu'elles ont eu “leur
année”. Si elles se
sentent moins objets
qu'avant et si elles
ont les mêmes condi-
tions de travail et sa-
lariales que leurs
confrères mâles. Si
elles sont moins su-
jettes à la discrimina-
tion qu’avant. Pour-
tant ça fait 4 ans que
“leur année” est pas-
sée. Si nous pouvions
séparer l’évolution
normale de notre so-
ciété d'avec l’année
de la femme, peut-
être trouverions-nous
que l'année de la
femme aurait eu un
impact moindre que
prévu.

Les enfants qui, il y
a deux ans, ont eu aus-
si leurs 365 jours bien
à eux. ont commencé
pensez-vous à at-

aa

teindre leur pré-
adolescence à 7 ou 8
ans: qu’ils ne sont
plus battus, que tous
les parents de la terre
comprennent bien
leurs enfants. qu’ils
discutent plus sou-
vent avec eux. Et bien
à lire les journaux. on
arrive loin de cette
pseudo-réalité. Les
maîtresses d'école
n’ont pas diminué
leurs devoirs, ni les
leçons et le mot puni-
tion fait encore partie
du dictionnaire. Rien
n’a changé, sinon une
loi 24 faite par les
grands.

Dans un an, les fau-
teuils auront encore
quatre roues,il y aura
encore beaucoup
d'escaliers à monter.
des employeurs qui
se trouveront 56,000
raisons pour ne pas
embaucher une per-
sonne handicapée.
Des propriétaires
vont refuser de louer
parce que des per-
sonnes handicapées
ça peut mettre le feu...
Pis Leblanc va conti-
nuer de gueuler.

Serge Leblanc,
Personne qui a

la paralysie
cérébrale,

Directeur exécutif

pour l'Association
de paralysie
cérébrale, au

Saguenay-Lac-St-Jean,
Case Postale 774,

Chicoutimi, (Québec).

Le Quotidien du Saguenay-Lac-St-Jean est membre de l'Association des
quotidiens du Canadaet de La Presse Canadienne, seule agence autorisée
à utiliser les textes du journal.
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Reconsidération de la MRC

Mistassini fera de nouvelles pressions
par Laurent Tremblay

MISTASSINI — Le conseil de

ville de Mistassini, fera de nou-

velles pressions auprès du mi-
nistre Jacques Léonard, pour ob-
tenir un délai dans la reconsidé-
ration de la question de la munici-
palité régionale de comté.
Le maire Charles-Edouard Si-

mard a déclaré hier soir à la réu-
nion régulière du conseil, que
mercredi prochain à l'assemblée
du M.R.C. a St-Prime, il allait re-
fléter ce désir du nouveau conseil
d’étudier toutes les implications
du M.R.C.

A cette séance, le greffier a fait
part de la résolution reçue de
l'exécutif du conseil de comté
Lac-St-Jean-Ouest, qui maintenait
sa décision pour une seule muni-
cipalité régionale de comté avec
le territoire actuel.

On fait valoir dans cette résolu-

tion que la décision de Dolbeau

met en doute l'intégrité des

maires ruraux du comté, auraient

optés pour une seule M.R.C..

conservant si possible le terri-

toire actuel. Soulignant que cette

nouvelle structure avec les villes

participantes était demandée de-
puis nombre d'années par les
maires ruraux de la province.
l'exécutif indique que le conseil
de comté était parfaitement ren-
seigné sur les implications de
cette loi.

La résolution soutient que les
conseils de comté qui existent de-
puis 125 ans, n’ont pas de leçons à
recevoir, ayanttoujours bien fonc-
tionnés durant ces années et pris
leurs responsabilités vis-à-vis la

 

(ville de La Baie

classe rurale.

Les autorités municipales de
Mistassini, s’adresseront au mi-
nistre de I’Agriculture pour avoir
des informations concernant la
fermeture du garage du ministére
et ce quel'on entend faire pour les
employés qui sont à leur emploi.

Le maire devait préciser qu'il
n’était pas question de la ferme-
ture du bureau et a dit avoir ap-
précié les propos du commissaire
industriel, M. Gilles Fortin, qui
voulait défendre la cause de la
fermeture du garage pour conser-
ver ces emplois.

H.L.M.

MM. Jean-Yves Asselin et Ur-
bain Villeneuve. deux usagers des
H.L.M., ont été acceptés pour faire
partie du conseil d'administra-
tion, dont le nombre passe deà 7.
Les 3 membres déjà nommés sont
MM. Albert Allard. Jean-Paul
Pagé et Gilles Boivin. Le ministre
des Affaires sociales doit nommer
les deux noms qui complèterontle
conseil d'administration.

Subventions

Le ministre des affaires munici-

Conseil municipal d'Alma

LE QUOTIDIEN, mardi 20 janvier 1981 — A §

pales a fait parvenir un chèque de
$69,49440 sur le règlement 219 de
travaux d'aqueduc et d'égoût en
1976. Cette tranche est la 4ième
d'une série de 10. Le ministre Léo-
nard envoyait également un chè-
que de $18,490.00 commeaide gou-
vernementale dans le cadre de la
réforme fiscale.

Une demande sera adressée à
Dolbeau TV, pour améliorer le
rendement de la diffusion des dé-
libérations du conseil municipal
dans les foyers de Mistassini.

  

Le conseil passe à l’action

dans le dossier de la MRC
par Gilles Lalancette

VILLE DE LA BAIE — Les
membres du conseil de Ville
de La Baie ont décidé depas-
ser véritablement à l'action
dans le dossier de la munici-
palité régionale de comté,
qu'ils espèrent constituer
avec les cinq municipalités
rurales environnantes.

Ainsi, ils ont adopté une
résolution proposée par le
conseiller Michel Bergeron
afin de convier, dans les plus
brefs délais, les élus de ces
municipalités rurales à une
rencontre pour tenter, es-
sentiellement, de ‘‘vendre
leur idée” aux représentants
de Ferland-Boileau, Saint-
Félix-d'Otis, Rivière-
Eternité, Anse-Saint-Jean et
Petit-Saguenay. Seul le
conseiller Geroges Lafond a
voté contre cette résolution.

Par ailleurs, il semble que
les élus de ville de La Baie
ne veulent rien savoir de la

\présence des commissions

scolaires dans le processus
enclenché hiersoir.
Une suggestion en ce sens

du conseiller Georges La-
fond a vite été écartée par la
majorité des conseillers, et
plus particulièrementparle
maire Claude Richard. Il a
mêmedéclaré: “Les commis-
sions scolaires n’ont pas d'af-
faire à s’immiscer dans les
affaires qui ne sont pas de
leur compétence. Même la
loi 125 ne les place pas dans
le décor. Ca règle donc la
question.”
La démarché envisagée

hier soir est un peu tardive.
Plusieurs conseillers l’ont
avouée. Toutefois, pour le
conseiller Michel! Bergeron,
il faut tout mettre en oeuvre
pour menerà bien cette idée
de MRC plus petite. “Nous
devons rencontrer les élus
de ces municipalités rurales.
C’est nous qui avons lancél’i-
dée. Prenons les moyens
pour la vendre. S'ils ne veu-
lent rien savoir, on enterrera
l’affaire, et on s’en ira d’un

Inaction du gouvernement

Cinq opticiens de la région

autre côté”, a déclaré le pro-
poseur de la résolution.
Pour sa part, le conseiller

Gérard-Raymond Morin qui
a appuyé la résolution de son
collègue Bergeron a reconnu
que la démarche sera proba-
blement laborieuse puis-
qu'il a de bonnesraisons de
croire qu'il y aura des diffi-
cultés au niveau du gouver-
nement. ‘Même si notre dé-
marche est tardive, il faut
prendre les moyens pour
avancer”, a dit M. Morin.
Le processus est donc en-

clenché, mais il faudra
convenir d’une date où tout
le monde pourra se rencon-
trer pour essayer de vider la
question.
Cependant. les élus de

Ville de La Baie auront dès
demain une bonne idée sur
la façon de voir des ruraux
surle sujet, car, ce soir, ils se
réunissent à Rivière-
Eternité justement pourdis-
cuter de ce dossier de muni-
cipalités régionales de
comté. 7

 

Nouveaux présidents
pour quatre comités
ALMA (BM) — Quatre des

six comités du conseil mu-
nicipal d'Alma, ceux desfi-
nances, des travaux pu-
blics, de la police et de l’ur-
banisme, se retrouvent avec

de nouveaux présidents
tandis que les deux autres,
les comités des loisirs et
des affaires humaines.
conservent les présidents
qu'ils ont depuis novembre
1979.
Tel est l'essentiel du re-

maniementfait parle maire
d’Alma, M. Gabriel Fortin.
après un peu plus d’un an
de fonctionnement des

 

comites municipaux formés
quelque temps après l'élec-
tion du 4 novembre 1979 à
l'issue desquels six nou-
velles figures faisaient leur
apparition à la table du
conseil. Le maire a rendu
publics les résultats de ce
remaniement, hier soir a
l'occasion d'une assemblée
régulière du conseil.
Deux changements no-

tables à signaler dansce re-
maniement: le maire, après

environ dix ans à la prési-
dence du comité des fi-
nances, quitte son poste
pour céder sa place au

RABAIS DE 140$
MATELAS
Ensemble de matelas et sommier-caisse ‘’Kiropédic’’ de ‘’Su-
prême”’. Construction Extra Form. Garantie 20 ans. Grandeur
54"

conseiller Maurice Trem-
blay qui lui. après cinq ans
commeprésident du comite
d'urbanisme, est remplace
par Paul Morin.

Aux travaux publics, le
conseiller Jules Gau-
dreauit remplace Paul Mo-
rin tandis qu'au comité de
police, Robert Boivin suc-
cède à Gérard Couture. Les
conseillers Nicol Tremblay
et Jean Angers, pour leur
part, conservent respecti-

vement la présidence des
comités desloisirs et des af-
faires humaines. M. Robert

  

   

 

Tremblay, enfin, reste
membre du comité des tra-
vaux publics, fait son appa-
ritionsurceluidesloisirs et
perd la presidence du
comité de la qualité de la
vie qui a été fusionné avec
celui des travaux publics.

D'autre part, le maire a
refusé, hier, de commenter
la réunion de travail effec-
tuée par le conseil en fin de
semaine dernière, au Lac-
Bouchette. I le fera toute-
fois un peu plus tard cette
semaine au cours d’une

conférence de presse.

télégraphient à Lévesque
CHICOUTIMI — Cinq op-

ticiens de la région du
Saguenay, Jean Lambert,
Alain Maltais, Jacques
Saint-Laurent, André La-
voie et Yvon Gélinas, vien-
nent d’envoyer un télé-
gramme au premier mi-
nistre René Lévesque, où
ils dénoncent l’inaction de
son gouvernement devant
une situation qui se pro-
longe depuis huit mois et
qui menace les opticiens

dansl'exercice de ieur pro-
fession.

“Nous trouvons inquali-
fiable la position de votre
gouvernement, qui mise au
fait que les optométristes
refusent d’émettre les or-
donnances, ne trouve pas le
moyen de corriger une si-
tuation qui dure depuis
maintenant huit mois et qui
touche particulièrement
les opticiens de notre

région’, signale le télé-
grame émis le 15 janvier
dernier.

La missive expédiée au
premier ministre poursuit
en signalant que J’attitude
des optométristes a forcé
Jean Maltais à fermer les
portes d’un bureau qu'il
maintenait à Alma et ce à
“la grande satisfaction des
optométristes de cette
région”.

     

 

Stationnement centre-ville

Le maire tranche
un long débat

CHICOUTIMI — Il a fallu au conseil

de Chicoutimi plus de quatre heures de dé-

bats, hier, dont environ deux heures et demie

de monologue de la part du maire Henri Gi-

rard, pour confirmerle principe du stationne-

mentpayantau centre-ville et y appliquer une

nouvelle tarification.
Le conseil a donné un vote partagé de trois

voix contre trois sur la question, et le maire a

dû trancher le débat.
En prenantcette décision, le conseil a ac-

cepté de laisser la voie libre au comité de sta-

tionnement pour que celui-ci poursuive son

travail en vue de trouver éventuellement

d'autres façons d'augmenterles revenus de la

ville que la taxation directe des usagers du

stationnement. Le groupe a cependantrefusé

de suspendre sa décision en attendant que le

comité du stationnement ait complété son rap-

port, comme le sollicitait son président, le

conseiller Claude Gaudreault.

Suivant la nouvelle tarification, le coût de

la première heure de stationnement sur les

autogares a été établi à $0.25. Les heures sub-

séquentes coûteront $0.20.

Les amendes pour les infractions aux par-

comètres passentà $5, et le tarif horaire de ces

parcomètres a été établi à $0.25.

On estime que cette politique apportera à

la ville un revenu supplémentaire supérieur à

$250,000 annuellement. Les opposants du sta-

tionnementpayant mettent néanmoins ce chi-

ffre sérieusementen doute, le qualifiant par-

fois de “baloune”en insistant sur le caractère

hypothétique des calculs sur lequel on l’a

fonds Centre des affaires Racine, principal

promoteur de la politique de gratuité du sta-

tionnement,était a 2 fois furieux et déçu de la

ision du conseil.

décon président, M. Robert Côté, a accusé

des fonctionnaires de la ville d’avoir cherché à

trouver les moyens de ne pas appliquer la poli-

tique de gratuité, au lieu de s’attarder à réali-

ser la volonté initiale du conseil, qui allait

dans ce sens.
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Rov Quantic 1

 entreprise
Aide financiere
Gestion-conseil
Formation en gestion
Information sur les programmes
ouvernementaux disponibles
l'entreprise

Pour une entrevue. contactez notre représentant:
    

 MERCREDI, LE 21 JANVIER 1981

MME DIANE DERY
sera au

COMMISSARIAT INDUSTRIEL DE LA BAIE
1262, Gième Avenue,

VILLE DE LA BAIE, (Québec)
(544-7200)  

Vous avez besoin de fonds pour la mise sur
pied, la modernisation ou l'expansion de votre
entreprise et vous nu pouvez vous les procurer
ailleurs a des conditions raisonnables” Vous
vous intéressez aux services de gestion-conseil
et de formation en gestion offerts parla BFD?
Vous désirez obtenir desrenseignements sur ‘=
les programmes gouvernementaux disponibles a:
votre entreprise? Notre représentant se fera un…-

475, des Champs-Elysées, Chicoutimi, P.Q.
(545-1580)
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Téléphones

obscènes
Vous recevez des ap-

pels téléphoniques
obscènes? Faites alors
comme la jeune fille
dont Dimanche-Matin,

{ dans sa livraison de fin
‘1 de semaine, raconte

l’histoire.
Fatiguée que ce genre

de téléphones anonymes
se répètent régulière-
ment, elle s’est achetée

unsifflet et elle a attendu
son premier client...
“Quand le type m’a

rappelée, raconte-t-elle,
j'étais prête. J'ai attendu
qu’il commence son nu-
méro,puis j'ai soufflé de
toutes mes forces dansle
sifflet. Silence de mort!
Depuis, je n’ai plus ja-
mais reçu d’appels.”
On ne sait pas si le

type a eu le tympan per-
foré, mais la jeune fille
lui a sans doute coupéle
sifflet et cloué le bec...

     
 

Ed Schreyer

au carnaval

Décidément, le Carnaval-
Souvenir de Chicoutimi
fait, cette année. les choses
en grand'
Après avoir décroché la

participation, lors de la cé-
rémonie d'inauguration du
carnaval au soir du 11 fé-

- vrier, du premier ministre
québécois René Lévesque.

« les organisateurs viennent
\: de se voir assurer la visite,
“le 13 février, du gouverneur
ægénéral Ed Schreyer et de
SON épouse.
* Le même jour, le repré-
…sentant de la Reine serare-
«gu par les autorités de la
: Base militaire de Bagot-
= ville.
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Congrès
régional

Les nombreuses sections
locales de la Croix-Rouge
se préparent fébrilement
en vue de leur neuvième
congrès régional qui se dé-
roulera samedi de la se-
maine prochaine à l’école
polyvalente de La Baie.
En plus des divers ate-

liers sur la sécurité aquati-
que, le service de la santé,
la campagne financière et
le service du sang, il y a au
programme de la journée
une visite de la nouvelle
aluminerie d’Alcan.
Au banquet de clôture,

les congressistes pourront
entendre, au motel Mont-
Mars, comme conférencier,
le président provincial Jac-
ques Laverdière.

 
Claude Ryan

vient aussi

Bon, au cours des pro-
chaines semaines. beau-
coup d'hommes politiques
visiteront le Saguenay-Lac-
Saint-Jean dans ce qu'on
pourrait appeler un avant-
goût de la prochaine cam-
pagne électorale provin-
ciale: le premier ministre
René Lévesque, les mi-
nistres Bernard Landry et
Marcel Léger, le nouveau
chef unioniste Roch La-
salle, de même que l'ancien
premier ministre libéral
Robert Bourassa.
Maintenant, c’est au tour

du cheflibéral Claude Ryan
à annoncer unepetite visite
régionale: il doit, en effet,
participer à un rassemble-
mentrégional prévu pourle
14 février.

Subvention

au village

Le Village de sécurité
routière de Chicoutimi

vient de recevoir un chèque

de $25,000 du ministère fé-
déral des Transports.

Cette subvention fait

suite à un engagementen ce
sens du ministre Jean-Luc
Pépin lors de l’inaugura-

tion des installations de
cette originalité bien sague-
néenne au domaine de la sé-

curité routiére.

 
Hausse des ventes

chez Mazda
Selon un communiqué de la compagnie Mazda Cana-

da, les concessionnaires québécois ont réalisé des ventes
représentant 38 pour cent du chiffre canadien. Seulement
au Québec, la compagnie a enregistré en trois ans une
hause impressionnante de 589 pour cent!

Il ne faut donc pas se surprendre que Toshio Wakiya,

président de Mazda Canada, ait reçu dernièrement, à

Montréal, les concessionnaires québécois, dont Paul

Hayes, d’Automobiles Chicoutimi, pour leur transmettre

ses félicitations.

Le plus vieux

carnaval
C’est samedi que sera

inauguré, pour une période
de quatre semaines en-
tières, le plus vieux carna-
val de la région, celui du
restaurant 4 Chemins, de

Jonquière, qui en sera à sa
24ième édition.
Une foule d’activités les

plus diverses sont au pro-
gramme: beaucoup de soi-
rées dansantes et western,

des activités sportives, une
reine, etc...

1A

Président

du CRSSS

Michel Lemay vient
d’être élu à la présidence
du Conseil régional de la
santé et des services so-
ciaux (CRSSS) du
Saguenay-Lac-Saint-Jean.

Il terminera le mandat de
Gilles Lalonde. qui vient de
quitter la région.
Michel Lemay siege au

sein du conseil d'adminis-
tration du CRSSS depuis'le
mois de novembre 1979 etil
occupe le poste de direc-
teur des services au Centre

des services sociaux (CSS)
de la région Saguenay-Lac-
Saint-Jean-Chibougamau.

  

Lamontagne

en difficulté

Si on se fie à l’analyse que
fait, dans l'édition d'hier du
Devoir. le journaliste Ro-
dolphe Morissette à propos
de la dernière campagne de
recrutement et de finance-
ment du Parti libéral du
Québec. le député Robert
Lamontagne est en diffi-
culté dans sa circonscrip-
tion de Roberval.
Parce que dans Roberval,

on a connu une baisse. de
l'ordre de 376, du nombre
de membres du PLQ et
parce qu'on y a récolté envi-
ron $4.000 de moins que l'an
dernier. Ceci ajouté à la dé-
faite par près de 400 voix
des tenants du non lors du
dernier référendum.

C’est évidemment tout le
contraire de ce qui s’est
passé dans deux autres cir-
conscriptions de la région,
soit Jonquière et Lac-Saint-
Jean où on a augmenté. par

rapport à l'an dernier, les
sommes d'argent recueil-
lies: respectivement
$15,000 et $7.000.

 

Grosses activités portuaires d’Alcan à La Baie

L'année 1980 en aura été une excellente pourles ins-
tallations portuaires de la Société d’électrolyse et de chi-
mie Alcan à Ville de La Baie puisqu’avec les 272 navires

mer

~

tonnes métriques en 1979.

qui y ont accosté, on a enregistré à ce chapitre une
augmentation substantielle par rapport à l’année 1979
alors que 181 navires avaient été accueillis à ce port de

De plus, le tonnage des marchandises manipulées aux
quais Duncan et Powell, ont augmenté pour atteindre
4,668,459 tonnes métriques, comparativement à 2,787,216

D'autre part, les importations ont totalisé 4.317.838
tonnes métriques en 1980, la principale augmentation
dans ce secteur se situant au niveau des livraisons de
bauxite: quant aux exportations, elles sont passées de
215,231 tonnes métriques en 1979 à 350.621 en 1980. Enfin,
les exportations d'aluminium sont passées de 28,741 à
57,746 tonnes métriques pour les deux mêmes années.

. Il faut dire qu’en 1979,l'activité d'Alcan dansla région
avait été perturbée durantde longs mois par une grève de
ses employés.

horair

+

 

 

10h00

dence des Etats-Unis. (6 h. appr.). 
WEZF — THE INAUGURATION. Investiture

de l'Honorable Ronald Reagan à la prési-

  
11h00

CJPM — FANFAR DEOE.

CKRS - CJBR — AU FIL DE LA SEMAINE.

CBJET — SESAME STREET.

CFCF — wiaT's coomms.

R.-Q. — ReADALONG.

TVFQ — DES CHIFFRES ET DES LETTRES.

11h10
R.-Q. — MATHEMATICS.

11h20
R.-Q. — wRITE ON!

11h30
CJPM — LES SATELLIPOPETYES.

CKRS — avaxt-mip1.

CFCF — JUST LIKE MOM.

CJBR — HEIDI.

R.-Q. — PARLEZ-MOI.

TVFQ — AUJOURD'HUI MADAME.

12h00
CJPM — MID! NOUVELLES.

CBJET — CORONATION STREET.

CFCF — THE FLINTSTONES.

CJBR — LE TELEJOURNAL.

R.-Q. — WAIUSTEZ PAS VOTRE APPAREIL.

12h05
CJBR — TESFILLES ET MES GARCONS. “Le roi

du stade”. avec Robert Reed, Florence Hen-
derson et Ann B. Davis. — Bobby se vante
auprés de ses copains de connaître Joe

Namath et pretend méme que l'étoile de

football prend ses repas chez lui à l’occa-
sion. REPRISE.

12h15
CJPM — Du COQ A L'ANE.

12h30
CBJET — THE BOB McLEAN SHOW

CFCF — OEFINITION.

TVFQ — AU-DELA DE L'HORIZON.

12h35
CKRS - CJBR — MIDI PLUS. Dir. mus.:

Léon Bernter. EN DIRECT.

13h00
CIPM — CINE-MARDI. “A tombeau ouvert”

(Checkpoint) (5) -— G.-B. 1956. Drame de
R. Thomasavec Anthony Steel, Odile Ver-
sois et Stanley Baker. — Un propriétaire
de voitures de courses tente de s'emparer

des plans d'un nouveau carburateur. —

Confus et conventionnel. Un certain sus-
pense. Bons interprètes. (90 min.).

CFCF — THE ALAN THICKE SHOW.Inv. : Peg-
gy Holmes, Rick Dees et Julie McWhirter
Dees, Pauline Lebel et Dick Sargent.

13h30
CKRS - CJBR — FEMME D'AUSOURD'HUI.

Anim.: Rachel Verdon.

CBJET — wicks. :
R.-0. — LE MARCHE AUX IMAGES. ‘La boîte à

pain”. ‘Au pouce carré”. “Un castor”. “Cire et
laine”et “La conquête del'espace”. REPRISE.

TVFQ — VARIETES. (60 min.).

14h00
CBJET — TODAY FROM QUEBEC. Anim.:

Lynn Allison.

CFCF — JACQUES COUSTEAU SPECIAL. “Time
Bomb at 50 Fathoms”. — Le capitaine Cous-
teau relate le naufrage, près de la côte sud

de l'Italie, d'un navire yougoslave trans-
portant des produits chimiquestoxiqueset
il décrit les conséquences désastreuses
que cet accident pourrait avoir sur
l’homme, la flore et la vie sous-marine.

14h30
CJPM — JANETTE VEUT SAVOIR. La frigi-

dité: mythe ou réalité? (60 min.).

CKRS - CIBR — CINEMA. “Elephant Boy”
(3) — G.-B. 1937. Aventures de R. Flaher-
ty et Z. Korda avec Sabu, W.E. Hotloway et
Walter Hudd. — En Inde, un jeune garçon,
désireux de devenir chasseur d’éléphants,
se joint à une expédition. — Très belles
images. Peinture authentique de la vie
dans une région de l'Inde. Vaieur docu-
mentaire certaine, interprétation juste. —

E. (90 min.).

R.-Q. — MON AMI PIERROT.
TVFQ — QUESTIONNAIRE.

14h45
R.-0. — LES ORALIENS.

15h00
CBJET — THE EDGE OF NIGHT.
CFCF — FANTASY ISLAND. Avec Ricardo

Montalban et Hervé Villechaize. (60
min.).

R.-Q. — PLANETE.

15h30
CJPM _- PREVENTION SANTE. Anim.: Lyson

Hovington. Avec Jacques Berrolls. —
Ligne ouverte.

CBJET — TAKE 30.

R.-Q. — LES LUNDIS DE PIERRE NADEAU.

TVFQ — PASSEZ DONC ME VOIR.

15h45
CJPM — SERVICES À LA COMMUNAUTE.

15h55
TVFQ — ACTUALITES RÉGIONALES.

16h00
CIPM — scoosY-0o0.

CKRS - CJBR — sobino.

CBJET — YES YOU CAN. Anim. : Kevin Gil-
lis. Avec Tommy Bourne, Trevor Bruneau
et Cuddles Ford. Inv.: Ken Read, gagnant
à six reprises de la Coupe du monde de ski
de descente.

CFCF — THE MAD DASH.

: 16h30
CJPM — sINNY. “Curiosité enfantine”. —

Melvin le neveu des Bellows, surprend Jin-
ny en train de pénétrer dans son flacon, l'y
enfermeet rapporte le flacon chez lui. RE-
PRISE.

CKRS - CJBR — L'INGENIEUX DON QUI-
CHOTTE. Texte de R. Plante avec Robert Gra-

   

  

vel, Jean-rierre Lnartrand, Evelyne
Regimbald, Ghislain Tremblay et Gaston
Lepage.

CBJET — MAPPY DAYS. “Big Money”. avec
Dave Maoden. — Richie fait face a un
dilernme quand l'animateur d'un jeu téle-
vise lu glisse les reponses alors qu'il est

sur le point de gagner. REPRISE.

CFCF — Famity FEUD

R.-Q. — AU JOUR LE JOUR.

WEZF — THE MIKE DOUGLAS SHOW.

17h00
CJPM — LES TANNANTS.

CKRS — CINEMA DE 17 HEURES. “Les plaisirs
de l'enfer” (Peyton Place) (1ere partie) (4)
— E.-U. 1957. Drame de M. Robson avec
Lana Turner, Hope Lange et Diane Varsi

— Dans une petite ville, des conflits nais-
sent entre des jeunes et leurs parents. —
Bonne structure dramatique. Intérêt sou-

tenu. Interprétation inégale. (2 h.). (2e
partie, mercredi, même poste, même

heure).

CBIET — KiNG OF KENSINGTON “The Bet
— L'usage de la piscine donne lieu à une
bataille rangee entre Larry et Gwen. RE-
PRISE.

CFCF — THE PRICE IS RIGHT.

CJBR — LES PIERRAFEU. “Le rôle du père”,
avec les voix de Paul Berval, Monique Mil-
ler, Claude Michaud et Denise Proulx. —
Fred et Arthur entrent dans un club de
pères anonymes. REPRISE.

R.-Q. — NEUF ET DEMI.

TVFQ — POUR LES JEUNES

17h30
CBJET— ALL IN THE FAMILY. “The Unemploy-

ment Story”. Dernière de deux parties avec
Gerald Hicken et Neva Patterson. —Ar-
chie obtient un emploi de concierge maisil
doit empêcherle suicide d'un homme qui

espérait avoir ce travail. REPRISE.

CJBR — Aux FRONTIERES DU CONNU. “La
science au service de l'art: la peinture”. Der-

nière de trois parties. — Le secteur des

peintures est le plus ancien et le plus cé-
lèbre des oeuvres d'art. Inv.: Madeleine
Hours, du laboratoire de recherches des
musées de France, Paris. REPRISE.

WEZF — FIRST NEWS.

17h45
TVFQ — TELE-FEUILLETON.

18h00
CJPM — srupio 6.

CBJET — THE CITY AT SIX.

CFCF — PULSE.

CJBR — CE SOIR.

R.-Q. — PASSE-PARTOUT.

TVFQ — MIDI-PREMIERE. inv.: Andree Si-
mon, M. Ransillac, Daniel Balavoine et
Karen Cheryl.

WEZF — ABC WORLD NEWS TONIGHT.

18h30
CJPM —LA CONQUETE DEL'OUEST. “Le tireur

d'élite”. Premiere de deux parties avec
James Arness, Bruce Boxleitner, Fionnuia
Flanagan et Jared Martin. — Un important
propriétaire terrien engage un tueur pro-
fessionnel pour convaincre les fermiers

voisins de quitter la vallée. (60 min).

R.-Q. — HISTOIRES DE CIRQUE. “Où l'on
parte de nourriture”. — L'alimentation des

animaux.

TVFQ — DES CHIFFRES ET DES LETTRES.

WEZF — ADAM-12. Avec Raymond Burr.
Don Mitchell, Don Galioway et Elizabeth
Baur

19h00
CKRS — LA FEMME BIONIQUE. ‘Quand l'a-

mour s'en mêle”. avec Lindsay Wagner, Ri-
chard Anderson et Philip Abbott. — Jaimie
est envoyée dans un pays de l'Est. Elle a
pour mission de délivrerle fils d'un grand

savant, emprisonné par suite d'une tenta-
tive d'évasion en compagnie de son père.
(60 min.). REPRISE.

CBJET — BARNEY MILLER. “Ths Indian". —
Wo;o montre del'intérêt pour un vieil In-
dien mourant pendant que Harris est aux
prises avec une femme qui s’est fait voler

ses souliers. REPRISE.

CFCF — MASH. “Hot Lips is Back in Town”.
— Radar est amoureux de la nouvelle intir-

mière et il demande des conseils à
Hawkeye. Hot Lips obtient son divorce et
fait un geste qui provoque ia colère du

colonel Potter.

CJBR — LE MONDE MERVEILLEUX DE DISNEY.
Après avoir quitté ie studio sur un coup de
tête, Donald se rend compte qu'il n'est pas

facile de se trouver un bon emploi.

R.-0. — L'OPERA SAUVAGE. ‘La passion du
souvenir”, — On retrouve le singe rouge etle

puma dans la jungle vénézuelienne. (60
min.). REPRISE.

TVFQ — EXPRESSIONS. ‘A la recherche du
temps lyophifise”, “Les métiers de l'art”, “Les
carillonneurs”et “Portrait d'une étoile”. — Pa-
trick Dupond. danseur étoile. (60 min}.

WEZF — BOMANZA. ‘Square Deal Sam”.
avec Ernest Truex et Nydia Westman. —
Un ancien escroc fait des efforts pour s'a-

mender jusqu'à ce qu'il voit la possibilité

de faire de l'argent aux dépens des Car-
twright. (60 min.). REPRISE.

19h30
CJPM — LE CLAN BEAULIEU. “Le grand jour”.

Texte de M. Marin avec Roland Chenail,

Mimi D'Estée, Patrick Peuvion et Jean-
Pierre Masson. — Lucille et Lambert se
marient enfin. Bernadette décide de pro-

longer son séjour en France, ce que Fréde-
ric est loin d'apprécier. Mammy s'em-

presse de trouver Léon-Joseph pour lui ex-

pliquer la situation du couple et lui de-
mande d'intervenir.

CBIET — CONSUMERSCOPE. Anim.: Kathy
Keefler. Rep.: Stéphanie Brunelle,

CFCF — STARS ON ICE. Anim.: Doug
Crosley. Avec Toller Cranston. Inv.: Sarah
Kawahara, Charlene Sharlock et Don Yontz
et “The East York Barber Shoppers"

20h00
CJPM — TOUTE A VILLE EN PARLE. Anim:

Pierre Couture et Danièle Ouimet.

CKRS - CJBR— TERRE HUMAINE. Texte de
M. Riddez-Morisset avec Guy Provost.
Marjolaine Hébert. Aubert Pallascto, De-
nyse Chartier et Julien Bessette.

CBIET - WEZF — HAPPY DAYS. Avec Hen-
ry Winkler. Erin Moran et Anson Wiliams.

AUJOURD’HUI SUR LECABLE NOUS VOUS SUGGERONS
LES EMISSIONS MARQUEES DE CE SIGNE

. - «-®J'ai décidé! Je m'abonne
Regardez nos émissions sur la vie communautaire

CMD 545-1112

CFCF — MUSIQUEBEC. Anim.: Jack Cur-
ran. Dir mus. Roger Pilon. Inv.- Estelle
Ste-Croix et Rawn Bankley.

R.-Q. — EN SCENE. “Diane Teir” (60 min!

TVFQ — AU-DELA DE L'HGRIZON. “Darwin ot
la mer” Amm Alain Bombard. -- Un
voyage de Cinq ans en Amerique du Sud et
aux Galapagos est a la base de l'oeuvre de

Darwin sur l'origine des espèces. (60
min.)

20h30
CIPM — HAWAII 5-0. “La police sur iss

dents”, avec Jack Lord, James MacArthur,
Kam Fong, Jean Simmons et Henry Dar-
row. — En faisant enquéte sur un enléve-
ment, McGarrett est la cible des critiques
d'un journaliste de magazine. (60 mun.).

CKRS - CJBR — RACE DE MONDE. Texte de
V.-L Beauheu avec Paul Hebert, Michel
Dumont. Jean-Luc Montminy, Amulette
Garneau et Han Masson.

CBJET — THREE'S COMPANY

CFCF — THE RONNIE PROPHET SHOW.inv
Don Everly et ‘The Good Brothers’

WEZF — LAVERNE & SHIRLEY. Avec Cindy
Williams et Penny Marshall

21h00
CKRS - CJBR — TELEMAG. Anim: Pierre

Olivier.

CBJET — THE FIFTH ESTATE. Rep. Enc
Malling. — A Tokyo, on assiste a la pre-

miere presentation d'une adaptation de

“Anne Of Green Gables’ interpretee en

japonais. (60 min.),

CFCF — ITS À LIVING.

R.-Q. — CINE-MAROI. “Enquête sur un ci-
toyen au-dessus de tout soupçon” (3) — it.
1970. Drame policier d'E Petri avec Gran

Maria Volonte, Florinda Bolkan et Gianni
Santuccio. — Un officier de police cou-

pable de meurtre croit pouvoir rester Impu-

ni. — Drame percutant oùla critique poli-

tique se mêle à l'intrigue policière. Style
plein de brio. Interprétation remarquable

de Volonte. (2 h.).

TVFO — NUMERO UN... KAREN CHERYL. nv.
Carlos, Jeanne Manson, William Sheller.
Annie Cordy, Eddy Mitchell et le ballet
Barry Collins. (60 min.).

WEZF — THREE'S COMPANY.

1h30
CIPM — MICHEL JASMIN.

CFCF — LIVE IT UP. Anim. Mary Lou
Finlay. Alan Edmonds et Jack McGaw.

WEZF — 100 CLOSE FOR COMFORT

22h00
CKRS —JAMAIS DEUX SANS TOI. “La leçon de

boxe”. Texte de G. Fournier avec Angèle
Coutu, Jean Besré, Stéphane L'Ecuyer,

Margot Campbell et Robert Maltais. —
Christian s'est bagarré avec un compa-

gnon de classe. Rémi décide de donner
des leçons de boxe à son fils. REPRISE.

CBJET — THE GREAT DETECTIVE. “Death Vi-
sit”. avec Douglas Campbell et Sandy We-
lester. -- Le docteur Chislom entraine
l'inspecteur Cameron dans une serie de

mésaventures

CFCF - WEZF — HART TO HART.

CJBR — A COMMUNIQUER

TVFQ— OBJECTIF DEMAIN. “Les sons du XXIe
siècle”. — Laurent Broomhead évoque les
recherches musicales et acoustiques qui

déboucheront sur les sons du siècle pro-

chain. Inv.: Catherine Lara et Jean Michel
Jarre. (60 min).

22h29
CJPM — LA QUOTIDIENNE.

22h30
CJPM — ES NOUVELLES TVA.

CKRS - CJBR — LE TELEJOURNAL.

23h00
CJPM — sports.

CBJET - CFCF - WEZF — news.

TVFQ — PASSEZ DONC ME VOIR.

23h10
CKRS - CJBR —WOUVELLES DU SPORT.

23h15
CJPM — LA COULEUR DU TEMPS.

23h20
CKRS - CJBR — TELEX ARTS.

23h21
CFCF — PuLSE.

23h25
CJPM — CINE-DETENTE “La sirène du Mis-

sissipi” (4) — Fr. 1969. Dramepolicier de

F. Truffaut avec Jean-Paul Be'mondo,Cat-
herine Deneuve et Michel Bouquet. — Un
jeune et riche planteur épouse une aventu-
rière qui s'enfuit bientôt avec sa fortune.
— Quelques invraisemblances dansle re-
cit. Traitement intéressant. Attention sou-
tenue. Interprètes de talent. (2 h. 10
appr.).

TVFQ — ACTUALITES RÉGIONALES.

23h27
CBJET — THE CITY TONIGHT.

23h30
CKRS — LES REGLES DU JEU. “L'attaquede la

banque”, avec Gene Barry, Robert Stack et
Tony Franciosa.

CJBR — RENCONTRES. Première de deux
parties. Int.: Marcel Brisebois. — Hans
URS Von Balthasar. l'un des plus grands
théologiens de l'heure. tout en se livrant
simplement. explique pourquoi il est chré-
tien

WEZF — ABC NEWS WIGHTLINE.

23h55
CBJET — WATER MARGIN.

00h00
CFCF — THE 12 MIDNIGNT MOVIE. “Never so

Few” (5) — E.-U 1955. Dramede guerre
de S Sturges avec Frank Sinatra. Gina
Lolobrigida et Steve McQueen. — En Bir-
manie, des soldats americains aident les
indigènes à combattre les Japonais. —
Scénario artificiel. Décor naturel bien uti-
lisé. Interprétation solide.

CJBR — CINEMA. “Mimi Metatio blessé dans
son honneur” (4) — It. 1972. Comédie sati-
rique de L. Wertmuller avec Giancarlo
Giannini. Mariangela Melato et Agostina
Belli. — Rapatrié par la mafia qu'il avait
défiee, un Sicillien s'irrite en constatant
que sa femmeattend un enfant d’un autre
homme. — Traitement caricatural.
Rythme alerte. Incidents cocasses. Jeu
truculent de G. Giannini.

*      
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Comment résister aux charmes

 

d’une télévision omniprésente
Cré vieille télévision! Toujours

on y revient! C’est comme la bois-
son! Le matin. le mal de tête mais
une fois la santé revenue, ça re-
commence. La télévision, c'est pa-
reil, surnois, trompeur. Vous avez
beau jouer à l’indifférent, vous
croire un Goldorak de la généra-
tion Montclair. faire semblant
qu’elle n’est pas là ou encore vous
brosser les dents à l’Ajax poursé-
duire toutes les filles de la rue.
celle qui a le dernier mot, c’est la
télévision. Elle est là qui vous
regarde de son oeil noir, éteint et
vous entendez comme une douce
mélodie qui vous fait frisonner.
“Allume, allume-moi” qu’elle dit.
Ah commentrésister à l’héro-
tisme d'une télévision éteinte...
Impossible!

Radio-Québec

C’est en droite ligne mainte-
nant. Nous n'habitons plus un
autre pays maintenant. Nous
sommes à la même heure que le
reste du Québec. Parce qu'avant,
c'était commesi nous n'étions pas
sur le mêmebateau-horaire. Tou-
jours en retard madame Simard
pis monsieur Ménard qui porte
toujours son casque de renard!
Une semaine en arrière. Le
voyage dans le temps. Mais là,
nous sommesà l’heure!
Tout ça pourdire que le vendre-

di. depuis un certain bout de
temps, Radio-Québec présente
une rétrospective des films de Gé-
rard Philippe. Très bien/ Magnifi-
que! Cette semaine, c’était la vie
de Modigliani. Ca fait bien dix fois
queje vois le film mais on y prend
plaisir encore. Le télé-
témoignage de Maria Casarès en
début de projection est plate
comme une galette mais le film,
c’est autre chose. Le hic! C’est que
depuis que nous sommes en di-
rect, ça va mal. Ma télévision a des
vertiges! Ca tourne de bord! Dans
les films en particulier! Tout dé-
croche, tout part! Ne reste que les
larges bandes verticales soupou-
drées d’un son strident, agaçant,
enrageant à vous faire mordre les
pneus de l’auto de votre voisin.

 
Nicole Leblanc
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Gilles Pelletier et Janine Sutto dans une scène intimiste et humaine.
Une excellente interprétation de la part de ces deux comédiens.

C’est presque pas possible d'écou-
ter un film dans ces conditions.
Parait que ça va se corriger
bientôt.

Plusieurs tombent.

Documentaire de Guy Simoneau
en soirée, samedi soir. Intéressant
documentaire sur la prostitution
même si on en sort un peu tout
croche. Tout semble si beau, si fin,
si intéressant dans ce mondede la
prostitution. Guy Simoneau n'en
montre que le beau côté et curieu-
sement, celui qui effleure le mau-
vais côté, c’est “Slim” le tatoué, le
souteneur.

Guy Simoneau bafouille, hésite,
tourne en rond et semble ne pas
être capable de trouver les mots
qu'il faut. Ca reste un documen-
taire intéressant même on ne
fouille pas, mêmesi on ne vide pas
vraimenttoute la question.

Nicole Leblanc

Et bien si tousles ‘Fautvoir ça”
avait cette dimension, je pense
que je recommencerais à voir ça
les “Faut voir ça”. Nicole Leblanc
nous a montré qu'elle était une ar-
tiste complète. Elle peut vous
faire rire, renifler et rire. Ah. tout
n'était pas au poil, huilé dans de
l'huile de tournesol mais ce fut
une bonne émission. De bons
moments? Les chansons qu'inter-
prete Nicole. “Stone” ou encore
“Femme”. Les présentations dans
les coulisses avec les danseuses,
du déjà vu. La scène au restaurant
avec le garçon, la présentation in-
verse des stéréotypes masculin et
féminin. C’était bien pensé.
Et pour une fois on a joué avec

l'image. Ca commence à être le
temps qu’on cherche des effets
spéciaux, qu’on joue différem-
ment avec cette pogneuse d’i-
mages qu'est la caméra. À croire
qu’on est juste capable d’avancer.
de reculer avec ces caméras
comme dans un tango usé jus-
qu’aux genoux.

rendez-vous

En vrac:

Excellent jeu que celui de
Gilles Pelletier et de Janine Sutto
dans “Un bateau pour Lipaia'
présenté aux Beaux Dimanches.
Un sujet humain. sans artifice.
profondémentsenti et bien rendu.

Une série qui revient à Radio-
Québec? “All you need is love”.
Excellente! Un documentaire ex-
ceptionnel et même si c’est une
reprise. c'est toujours aussi bon.

Pour bientôt. vendredi pro-
chain. ‘Le joueur’. à Radio-
Québec avec Gérard Philipe. Lise-
lotte Pulver et Françoise Rosay
d’après le roman de Dostoievski.
C’est à 21h30.

Yvon Paré

 vos recséortonteAIRE

La raison et le rêve qui s’affron-
tent... Naitra alors l’amour.

 

 

Alma Jonquière demain soir, à 20h00.

Club d’échecs — Le
mardi soir. à 19h00, et

Club Mari-Lou — Ligue des ci- le dimanche, à 13h00.
Souper le mercredi 28
janvier, à 18h30, à
l'Auberge des Gou-
verneurs d'Alma. en-
trée du côté du boul.
des Cascades.

Chicoutimi

Femmes chré-

tiennes, paroisse
Saint-Isidore — Sou-
per ce soir, à 18h00.
Inf.: 549-2361 ou 549-

0475, pour réserva-

tion.

Caisse populaire de

Saint-Honoré — As-

semblée générale des

membres, le mercre-

di 28 janvier. à 20h00,

à la salle du conseil

de l'hôtel de ville.

Club de photo Chi-
coutimi — Demain
soir, à 17h30. au
Centre socioculturel,
Chicoutimi. Les pro-
duits CANON par le
représentant de la
compagnie.

toyennes — Reprend
ses activités demain
soir, à 20h00, salle Ho-
rizon. Jonquière.
Conférencier: M.
Ghislain Girard. Su-
jet: Don des yeux. Inf.:
547-4009 ou 547-0256.

Age d’or Saint-
Laurent — Soirée
dansante avec or-
chestre samedi soir, à
20h30.

Club Châtelaine —

Souper demain soir, à
17h15. Hôtel Bail-
largeon.

Aféas Saint-Jacques
d’Arvida — Assem-
blée demain soir.
sous-sol de l'église,
souper à 18h00 suivi
de l'assemblée.

La Baie

Equipe de l’amitié
du Foyer de Bagot-
ville— Assemblée

Maison de la culture
de La Baie, 240, Saint-
Marc, Bagotville, lo-
cal 3. Inf.: Carol Dal-
laire, 544-3736.
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Par James Nelson

(PC) La carrière d'Arthur Ozo-
lins, pianiste de concert, est en
plein épanouissement.
Cet artiste letton, né en Alle-

magne, a commence des études
musicales sérieuses à l'âge de 13
ans au Conservatoire de Toronto.

Il vient d'achever une troisième
tournée de concerts au cours
desquels il a interprété un
concerto canadien rarement en-
tendu. et il part bientôt effectuer
une autre tournée en Union So-
viétique.
Ozolins. un homme petit et

mince. âgé de 34 ans, a joué avec
l'orchestre du Centre national
des Arts à Ottawa. durant une
des répétitions ouvertes au pu-
blic. Ce genre d'événement
gagne en popularité auprès des
travailleurs qui y viennent à
l'heure du lunch.
L'orchestre sous la direction

de Mario Bernardi ou de chefs
d'orchestres invités comme Mi-
chael Tilson Thomas, Kazuyoshi
Akiyama et Franz Allers, donne
ces mini-concerts gratuits, qui
équivalent a la deuxiéme partie
de leur période régulière de ré-
pétition.
L’auditoire est limité au der-

nier tiers de la salle de concert-
laquelle contient 3.000 fauteuils
- de manière à ne pas déranger
les musiciens pendant ces ses-
sions de travail.

Des pauses fréquentes

Les performancessont souvent
interrompues. alors que le chef
d’orchestre dit aux musiciens
commentil souhaite qu'ils inter-
prètenttel ou tel passage. Et les
auditeurs n'ont pas de pro-
gramme.
Mais pourles gens curieux ou

pour les amateurs passionnés de
musique. ces répétitions publi-
ques sont un vrai cadeau. car
elles donnent un aperçu de la
musique à mesure qu'on l’inter-
prete. sans avoir l'aspect formel
des concerts proprement dits.
Ozolins est arrivé sur scéne de

bonne heure, et a pratiqué des
accords et des gammes sur le
grand piano de concert, avant
que les musiciens aient tous pris
leurs places. Bernardi, vétu
d'une chemise sport et d’un
chandail, est venu discuter un
momentla partition avec le pia-
niste.

Puis le chef d'orchestre s’est
avancévers le podium eta atten-
du que les musiciens se soient
immobilisés, tout en lançant
quelques plaisanteries. Puis il a
donné le signal et la salle s'est
remplie d'une musique qui sem-
blait vaguement familière, sans
l'être vraiment - Rachmaninofou
Tchaikowsky, une oeuvre roman-
tique à coup sûr, mais avec des
passages calmes et poétiques qui
auraient pu être du Chopin ou du
Delius. 

Combien d'adultes vivent encore dans
l'attente. dans le rève ..espérant la chance
de s'épanouir un jour Mais nous, au
Bishop's College School, vivons intensément
le moment présent! C'est dansla réalité
que nous préparons nos jeunes à prendre
résolument leur place dans un monde
nouveau.

Bishop's College School est un internat
indépendant pour filles et garçons. On y
dispense un programmed'études équilibré,
de la 7° à la 12° année. Et comme nous
limitons le nombre d'élèves par classe,
chacun reçoit une attention personnelle.
Résultat: une participation active de la part
de tous.

Notre institution est reconnue pour le
nombre élevé de sesfinissants admis à

C’était en fait le concerto écrit

l'université de leur choix. Autre avantage:
pendanttout leur séjourà l'école, les
étudiants suivent un cours de français
obligatoire.
Au Bishop's College School, on ne regoit

pas l'éducation uniquementen classe.
Chez nous,l'éducation est une façon de
vivre, en classe comme en dehors.. depuis
les sports obligatoires (soccer. football,
hockey. ski, athlétisme, rugby) jusqu'aux
activités parascolaires (chorale, art
dramatique, excursions, corps de cadets).
Vous relevez constamment des défis.
vous vousformez déjà à prendre la place
Qui vousrevient dans la société.

(Arthur Ozolins: né en Allemagne
mais une carrière au Canada...

\

 
Arthur Ozolins débutait ses études à 13 ans. À 34 ans, il vient de
terminer une tournée de concerts et l'Unionsoviétique pourbientôt.

en 1944 par Healey Willan, pour
piano et orchestre, une des rares
oeuvres profanes écrites par ce
distingué compositeur torontois
spécialiste de la musique d’é-
glise. Cette pièce avait été sortie
de l'obscurité pour marquer le
100ieme anniversaire de la nais-
sance de Willan en 1880.

Ozolins a déclaré, après la ré-
pétition, quec’était la troisième
fois, cette saison, qu'il jouait ce
concerto de Willan avec un or-
chestre. La première perfor-
mance avait eu lieu avec l'Or-
chestre symphonique de Toronto
dirigé par Victor Felddrill, puis
avec l'Orchestre de Kitchener-
Waterloo dirigé par Rafi Arme-
nian. Le concerto a été en-
registré il y a quelques années
par l'Orchestre de chambre de
Vancouver sous la direction de

John Avison, et on peut se le pro-
curer en s'adressant à la Société
Radio-Canada.
Ozolins dit qu'il a eu du plaisir

à mettre le concerto de Willan à
son répertoire, mais qu'ilesttrès
occupé aussi, présentement, à
perfectionner deux autres
concertos, le troisième de Rach-
maninofet le deuxième de Pro-
kofeif, pour sa tournée en Russie
le mois prochain.

Bien qu’il en soit à sa qua-
trième tournée avec l'agence

russe Grossconcert, cesera la
première fois qu’il jouera dans
ce pays avec de grands or-
chestres. Et cette tournée offre
un attrait particulier pour lui
parce qu’elle inclut Riga, d'où
viennent ses parents, et où il au-
ra de nouveau l'occasion de
parler sa langue maternelle.

Quatre semaines
pour un mémoire
OTTAWA (CP)— II ne reste que

quatre semaines pour présenter

des mémoires au Comité d'étude
de la politique culturelle fédé-
rale. “La date d'échéance qui a
été fixée au 9 février 1981, ne

peut être prolongée autrement,
de dire M. Louis Applebaum.
président du comité, nous ris-

quons de ne pas respecter
d’autres délais en vue de la pré-
sentation du Livre blanc sur la
politique culturelle quel'on pré-
voit publier au printemps 1982”.
Le comité, mis sur pied par le

En somme, nous voyons à ce que
chaquefinissant parte confiant, vers un
monde qui a besoin de lui!

A Lennoxville, sur un
campus de 450 acres,
vous n'êtes qu'à 90 ên
minutes en voiture de GE A
Montréal Pour rense:- ©)
gnements. écrivez.au {YJ
Bureau des inscriptions, 18%
Bishop's College
School, Lennoxville . ob S
(Québec) JIM 1Z8 el
Tél: 819-562-7683.
Venez nous vou

gouvernement fédéral, a été
chargé d'examiner les politiques
et programmes actuels du gou-
vernementfédéral en matière de
culture. À cette fin, il tiendra des
audiences publiques à compter
du mois de mars 1981.

; Ces au-
diencesse tiendront un peu par-
tout à travers le Canada. Pour ce
qui est du Québec, les audiences
auront lieu à Montréal du 23 au
26 mars 1981. L’horaire et le lieu
des audiences seront annoncés a
une date ultérieure.
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refour des ofages
 

 

 

A la télé

WASHINGTON (AFP) — Un
film montrant les otages améri-
cains en train d’être examinés
par des médecins algériens à
Téhéran a été retransmis par sa-
tellite lundi, dans la matinée.
par la chaine de télévision amé-
ricaine A.b.c.

Le premier otage montré à la
télévision, le torse nu, allongé
sur un lit d'examen pendant que
s'affairaient autour de lui les
médecins algériens et des infir-
mières iraniennes la tête recou-

 

 
BONNES NOUVELLES — Carls Jones, âgée de 18 ans et sa soeur
Kathy, âgée de 15 ans en compagnie de leur cousine Fonda Caldwell
étaient fort heureuses d’apprendre hier que leur père et oncle
Charles Jones serait bientôt de retour à la maison.

Otages américains

examinés à Téhéran

TEST MEDICAL — Charles Jones, alité dans un hôpital iranien, a
été hier l'une des premières images qu’a retransmises hier le réseau
NBC lors de son reportage sur les détenus.

x 7 A

verte du tchador, a été identifié
comme Steven Kirtiey. 22 ans, un

garde de l’ambassade des Etats-
Unis.

On a également pu voir dans
cel examen médical un autre
otage, Mme Elisabeth Swift, 40

ans, l'une des deux femmes se
trouvant parmi les 52 otages.

Ce filmavait été tourné parla
télévision iranienne quelques
heures avant sa retransmission
pendant quelques minutes par la
télévision américaine.

 

 (Photolaser AP)

 

 

WASHINGTON (AFP) — L'af-
faire des otages américains de
Téhéran a contribuéà la défaite
électorale du président Carter,
favorisé le déclenchement du
conflit irano-irakien. et son dé-
nouement risque de provoquer
de nouveaux problèmes pourM.
Ronald Reagan.

Le nouveau président va de-
voir fixer l'attitude future des
Etats-Unis à l'égard de l'Iran,
dansle contexte explosif du Pro-
che-Orient et sous le signe de la
rivalité américano-soviétique.

L'affaire des otages a suscité,
avant mêmel'intervention sovié-
tique en Afghanistan. un réveil
militaire des Etats-Unis. C’est
elle qui, dès novembre 1979,
avait déterminé l’envoi dans la
région du Golfe de navires de
guerre, embryon de la puissante
force navale américaine station-
née, depuis, dans les eaux de I'A-
sie du Sud-Ouest.

Cette force vise essentielle-
ment aujourd'hui à dissuader
l’URSS, après son entrée en Af-
fhanistan, d'étendre son “expan-
sion’ vers le pétrole et les mers
chaudes.

Ainsi apparaît une commu-
nauté objective d'intérêts entre

- Washington et Téhéran, dans la
- perspective d’une normalisation
des relations après la libération

| desotages. Mais cette normalisa-
tion comporte le risque d’offen- ser au moins une partie du
monde arabe et notamment la

S

Nouveaux problèmes)
pour Ronald Reagan

Jordanie. qui appuie l'Irak dans
sa guerre avec l'Iran, et dont la
coopération est indispensable à
Washington pour un éventuel rè-
glement palestinien.

Positions difficiles

On peut d’ailleurs dire que les
Etats-Unis ont pris à l'avance des
positions sur lesquelles il sera
difficile à M. Reagan de revenir,
puisque le gouvernement Carter
n'a pas hésité à qualifier officiel-
lementl'Irak d'agresseur.
De plus, les Etats-Unis sont en

principe tenus de restituer, au
titre des avoirs iraniens, du ma-
tériel militaire (munitions et
pièces de rechange
principalement). payé $550 mil-
lions par le Chah. Sur ce point
également. le président Carter
s'est publiquement engagé.

Si le “gel” de ces fournitures
militaires avait contribué à af-
faiblir l'Iran face à l'Irak, leur
restitution ne pourra qu’accen-
tuer le paradoxe d'une “alliance
objective” américano-
iranienne.

En janvier 1980. le président
Carter déclarait qu'une menace
sur la région du Golfe toucherait
les ‘intérêts vitaux" des Etats-
Unis. Son successeur républi-
cain Ronald Reagan ne démenti-
ra sûrement pas cette doctrine.
Or, elle implique pourles Etats-
Unis que l'Iran islamique, à dé-
faut d'être un ami, soit au moins  en mesure de résister à “l’expan-
sionnisme soviétique”.

 

Dans une allocution télévisée

Jimmy Carter annonce la conclusion
e l'accord sur la libération des otages

WASHINGTON (AP) — Voici le
texte intégral de l’allocution pro-
noncée lundipar le président Car-
ter annonçant la conclusion de
l'accord sur la libération des
otages:

“Je sais que vous avez été tout le
temps avec moi et je l’apprécie
beaucoup. Nous sommes mainte-
nant parvenus avec l'Iran à un ac-
cord qui, je le crois, aboutira à la
libération de nos otages améri-
cains. Les derniers documents ont
maintenant été signés à Alger
après la signature à Téhéran des
documents qui contiennentcet ac-
cord.
“Nous avons encore quelques

documents a signer avant que
l'argent soit effectivement trans-
féré et les otages libérés.
‘“L'essence de l'accord est

qu’aprés la libération de nos
otages nous allons débloquer et
transférer aux Iraniens la ma-
jeure partie des avoirs qui avaient
été bloqués par moi lorsque les
Iraniens se sont emparés de notre
ambassade et ont pris nos otages.
“Nous sommes également par-

venus à un accord total sur les pro-
cédures d’arbitrage entre nous-
mêmes et l’Iran avec l’aide des
Algériens, arbitrage qui résoudra
le contentieux existant entre des
personnes résidant dans notre
pays et l'Iran, et vice-versa.

Christopher à Benyhahia

L'Algérie remercié d’avoir joué avec
Intermédiaireimpartialité le rôle d

ALGER (AP) — Le secrétaire
d'Etat américain adjoint, M. War-
ren Christopher, qui a signé lundi
matin l'accord sur la libération
des otages, a fait la déclaration
suivante en s'adressant à M. Moha-
med Benyahia, le ministre algé-
rien des Affaires étrangères:

“Je saisis cette occasion pour
remercier, au nom du président
Carter et de l’ensemble du peuple
américain, votre gouvernement
ainsi que vous mêmetout particu-
lièrement pour avoir pris en
charge le rôle difficile d'intermé-
diaire que vous avez joué (entre
les Etats-Unis et l'Iran).

“Vous et vos collègues à Téhé-
ran ont assumé cette lourde res-
ponsabilité avec une grande im-
partialité, une grande discrétion
et une grande habileté.

“Le peuple américain se sou-
viendra toujours de cette contri-
bution à la cause humanitaire, de
la part du peuple algérien et de
ses dirigeants. Nous avons beau-
coup à faire au cours de la jour-
née. Cette signature est en quel-
que sorte le début du processus
d'exécution (des termes de
l'accord), un processus qui impli-

“Je veux tout particulièrement
remercier publiquement, comme
je l'ai déjà fait en privé, les Algé-
riens et leur président, leur mi-
nistre des Affaires étrangères, et
les trois membres de l'équipe de
négociation qui ontfait un si beau
travail, et un arbitrage juste et
équitable entre nous-mêmeset les
responsables iraniens.
“Nous ne savons pas encore

quelle sera la rapidité d’exécu-
tion de cette procédure. Nous
sommes prêts à agir le plus vite
possible. Tous les préparatifs ont
été achevés en attendantla signa-
ture des derniers documents.
“J'aurai davantage à vous dire

lorsque nos otages américains se-
ront effectivement libres. Entre-
temps, M. Jody Powell suivra de
près la situation, travaillant avec
le secrétaire d’état, le secrétaire
au trésor, mon conseiller juridi-
que M. Lloyd Cutler. Je m’entre-
tiens fréquemment avec M. War-
ren Christopher a Alger et M. Jody
Powell vous tiendra informés des
événements.
“Merci beaucoup.”
Question: “Comment vous sen-

tez-vous, M. le président, du fait
d'avoir régler cette affaire avant
de partir?”
Réponse: “Je vais attendre que

les otages soient libérés. alors
J'aurai une autre déclaration à
faire".

quera des actions surtrois conti-
nents; aussi je ne veux pas trop en

dire a I'heure actuelle. Je veux
seulement vous exprimer, mon-
sieur le ministre, et vous deman-
der de transmettre à votre prési-
dent et à votre peuple, la considé-

ration permanente du peuple
américain.”
Comme on lui demandait quand

seraient libérés les otages. M.
Christopher a déclaré: “Je ne sais
pas”.

Lestrois documents signés sont
composés l'un de trois pages. le
deuxième de sept pages, et le troi-
sième d'une dizaine.

M. Christopher a parlé de ‘‘pa-
raphe’ des documents. Les jour-
nalistes 1'on vu mettre sa pleine
signature sur les trois documents,
et on ignorait sur le moment s'il
avait utilisé le terme de paraphe
pour montrerqu'il s'agissait d’une
pré-signature ou de la signature
définitive.

Lors de la cérémonie de signa-
ture, MM. Christopher et Be-
nyahia etaient assis à une longue
table. entourés de leurs adjoints.
“C'est un bien beau jour”, a dé-
clare le secrétaire d'Etat adjoint.

Immédiatement après leur libération

Pour des raisons médicales, les otages
ne seront pas ramenés aux Etats-Unis

WASHINGTON
(AFP) — Pourdesrai-
sons strictement mé-
dicales, les 52 otages
américains ne seront
pas ramenés immé-
diatement aux Etats-
Unis après leur libé-
ration et devront su-
bir une période de
“décompression” a
l’hôpital militaire
américain de Wiesba-
den, en R.f.a., a pré-
cisé à nouveau lundi
le département
d'état.

“Des otages libérés
précédemment nous
ont dit qu’ils avaient
eu besoin d’une pé-
riode de quelques
jours pour se ressai-
sir, réaliser qu'ils
étaient libres, que
leur libération n’était
pas un rêve”, a indi-
qué un fonctionnaire
du département
d'état.

Uneéquipe de mé-
decins et de psy-
chiatres américains
va être chargée de
diagnostiquer chez
les otages d’éventuels
troubles psychiques
que plus de 14 mois de
captivité ont pu pro-
voquer.
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Selon le départe-
ment d'état.

otages. 50 hommes et Wiesbaden de cinq & Unis.

PREPARATIF

2 femmes âgés de 20 à
les 52 64 ans. resteront à

 

 
ALLUCUTION — Le président Jimmy Carter, quelques instants avant
de livrer son allocution devant les journalistes et reporters.

 GN
SIGNATURE— Sousla surveillance du ministre algérien des Affaires

(Photolaser AP)

 

étrangères, Ben Yahia, (à droite) le secrétaire du département d’Etat
Warren Christophersigne le document établissant l’accord intervenu
entre l’Iran et les Etats-Unis conce nant la libération des 52 otages
américains.

sept jours avant de
regagner les Etats-
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méricains de la base militaire de
Francfort transportent des civièresà l’intérieur du DC-9 qui transporte-
ra vraisemblablement les otages détenus en Iran.

   

(Photolaser AP)

Certains pour-
raient mêmeêtre hos-
pitalisés à Wiesbaden
plus longtemps. si
leur état l'exige.

Le département
d'état a demandé aux
familles des otages de
ne pas venir à Wies-r
baden pour éviter des
chocs émotionnels
trop violents. Les au-
torités américaines
ont en outre pris des
mesures pour que la
presse ne puisse pas
entrer en contact im-
médiatement avec les
otages.

Seuls des fonction-
naires du départe-
mentd'état, y compris
l’ancien secrétaire
d'état Cyrus Vance. et
des membres de la
C.i.a. pourront appro-
cherles otages à leur
arrivée: en Alle-
magne.

Le président Car-
ter. qui doit assister
mardi à Washington
aux cérémonies mar-
quant la prise de
fonctions du prési-
dent Reagan. espère

toujours pouvoir
faire un aller-retour
éclair en Allemagne

(Photolaser AP)

pour accueillir
otages.

les

Le weekend prochain

Les otages, qui ont
été coupés du monde
pendant 443 jours, au-
ront la possibilité de
s'informer sur les
grands événements
qui ont marquéla pé-
riode de leur capti-
vité grâce à des films
de télévision spécia-
lement prépares pour
eux.

Le retour aux
Etats-Unis des otages
dont l'état de santé le
permettra est prévu
en principe pour le
week-end prochain,
Ils seront alors réunis
avec leur famille
dans un endroit tenu
secret qui ne sera pas
Washington. indi-
quait-on au départe-
ment d'etat.

Ce n'est qu'après
plusieurs jours
passés en famille que
les otages arriveront
à la base militaire
d'Andrews, dans la
banlieue de Washing-
ton. où une cérémo-
nie officielle sera
organisée en leur
honneur.
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Au terme de l'accord

Les avoirs iraniens fixés entre $8 et $9 milliards
WASHINGTON (AFP) —

L'accord intervenu entre les
Etats-Unis et l'Iran fixe entre
$8 et $9 milliards le montant
des avoirs iraniens qui ont été
gelés aux Etats-Unis en no-
vembre 1979, a indiqué lundi
un haut fonctionnaire améri-
cain qui a requis l'anonymat.

Du côté iranien, on avait
précédemment affirmé que
ces avoirs totalisaient $14
milliards, ce qui avait été
constesté du côté américain.

Les estimations américaines
avaient fait état d'un montant
de $9.5 milliards.

Selon la même source,l’ac-
cord prévoit que $5.2 mil-
liards de ces avoirs bloqués
vont être remis à I'Iran. Cette
remise doit s'effectuer
comme suit: — Le gouverne-
ment de Washington trans-
fère $2.2 milliards à l'Algérie

quecette dernière mettra à la
disposition de l'Iran dès que

Iraniens vivant aux E.-U.

Libertés civiles reduites
WASHINGTON (AP) — Par-

mi les 250,000 Iraniens vivant
aux Etats-Unis, un bon
nombre ont dû subir le
contre-coup de la prise d'o-
tage de Téhéran. Toutefois,
rares ontété les cas de bruta-
lités. Il y a eu un torrent de
colère sur les ondes des sta-
tions radio, qui ontfait office
de soupapede sécurité de l’o-
pinion publique américaine.
D'une manière générale.

les 250,000 Iraniens des Etats-
Unis ont été laissés en paix.
Même les quelques milliers

d’Iraniens qui ont utilisé les

rues américaines pour expri-

mer leur rage contre l’Améri-

que ont pu défiler en paix,

parfois avec une forte protec-
tion de police.

Le président Carter a pris
des mesures visant spéciale-

ment les quelque 70,000 Ira-

niens séjournant aux Etats-
Unis comme étudiants. Ils ont
dû se présenter aux services

d'immigration pour des véri-
fications de visas.
La deuxième mesure de M.

Carter a été d’invalider tous’

les otages seront libéres.

— Trois milliards de dol-
lars, actuellement gelés dans
des filliales de banques amé-
ricaines en Europe, vont étre
débloqués et mis à la disposi-
tion de l'Iran de la même ma-
nière et dans les mêmes
conditions.

Selon la même personna-
lité américaine, un autre mil-
liard de dollars d’avoirs ira-
niens gelés dans des filiales

de banques américaines en
Europe sera déposé dans un
compte spécial en Algérie
pour régler, au fur et à me-
sure qu’elles seront détermi-
nées, les dettes de l'Iran à
l'endroit des Etats-Unis. Ce
compte sera réapprovisionné
avec des avoirs iraniens blo-
qués pour empêcher qu'il ne
tombe en dessous de $500 mil-
lions.

L'accord prévoit enfin,

les visas délivrés à des Ira-
niens pour une entrée future
aux États-Unis. Cette mesure
a gêné plusieurs centaines
d'hommesd’affaires iraniens
pro-Américains qui avaient
fui aux Etats-Unis, souvent
mêmeavantla chute du chah.

Cinq Iraniens inscrits à l’Uni-
versité de l’Idaho qui se trou-
vaient en voyage au Canada
lorsque M. Carter a pris les
mesures n’ont pu rentrer aux

Etats-Unis. Des dizaines de
situations semblables ont été
recensés. 
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Le raid manqué de Taddas

Pour les Etats-Unis, un
épisode des plus humiliants
WASHINGTON

(AP) — Le refus de l’I-
ran de libérer les
otages américains a
amenéles Etats-Unis
à se lancer dans une
expédition qui reste-
ra commel’un des
épisodes les plus hu-
miliants de leur his-
toire militaire: le raid
manquéde Taddas.

La super-puissante
Amérique est venue
d’échouer misérable-
ment dans un désert
iranien. Comble de
l'ironie du sort, c’est à
des défaillances de
matériel que le pays
le plus avancé dans le
domaine technologi-
que doit la fin piteuse

de cette équipée.
Dans l'obscurité

qui précèdel'aube du
25 avril, alors que le
raid est parti secrète-
ment pour tenter de
libérer les otages,
trois hélicoptères
tombent en panne:
c’est le grain de sable
dans la machine. Il
reste au commando
cinq hélicoptères, un
de moins que le mini-
mum jugé essentiel:
toute l'affaire est an-
nulée.

Mais les Améri-
cains ne sont pas au
bout de leurs mal-
heurs. Alors que l’ex-
pédition s'apprête au
repli, un hélicoptère

Accusés d'espionnage

Quatre Britanniques sont
encore détenus en Iran

LONDRES (AP) —
Alors que les 52
otages américains at-
tendaient leur libéra-
tion lundi, quatre res-
sortissants britanni-
ques étaient toujours
détenus en Iran de-

Avec l’Iran

puis le mois d’août,
accusés d’espion-
nage.
Un porte-parole du

Foreign Office a re-
fusé lundi de confir-
mer les informations
publiées dans la

et un avion de trans-
port C-130 se percu-
tent au sol et brilent:
huit soldats améri-
cains sont tués.

Les 90 hommes du
commando, plus 90
aviateurs, ne seront
pas allés plus loin
qu’à 320 km de leur
objectif, Téhéran.

Le secrétaire à la
Défense, M. Harold
Brown déclarera ce-
pendant: “Nous conti-
nuons à envisager
toutes les options.”
Mais il est évident
que les Etats-Unis ne
peuvent plusrien ten-
ter: les otages ont été
dispersés à travers
l’Iran.

presse selon les-
quelles l’Iran a pro-
posé d’échanger ies
quatre détenus bri-
tanniques contre
deux Iraniens empri-
sonnés en Grande-
Bretagne après avoir

Le Canada envisage de
normaliser ses rapports
OTTAWA (PC)— Le

Canada envisage de
“normaliser ses rap-
ports avec I'Iran aus-
sitot que possible”,
une fois les 52 otages
américains auront

été libérés, a déclaré
lundi aux Communes,
le premier ministre
Trudeau.

Des sanctions
contre l'Iran, a rap-
pelé M. Trudeau,

Politique de

non-ingerence

des Etats-Unis
ALGER (AP) — Les

Etats-Unis  rétabli-
ront autant que pos-
sible la situation fi-
nancière de l'Iran
telle qu’elle se pré-
sentait avant le 4 no-
vembre 1979 comme
condition pour la li-
bérationdes otages, a
annoncé l'agence
Algérie-Presse ser-
vice.

Cette promesse a
été faite dans une dé-

claration au gouver-
nement algérien, qui

a agi comme intermé-
diaire dans la négo-
ciation entre les deux
pays. a précisé
l’agence de presse
algérienne.

L'agence algé-
rienne a donné égale-
ment d’autres préci-
sions sur l'accord:

Les Etats-Unis ac-
ceptent de mettre un
terme aux actions ju-
diciaires “de citoyens
ou d'institutions”,
contre l'Iran.

avaient été appli-
quées par le présent
gouvernement cana-

dien et son prédéces-
seur conservateur, en
guise de pression
pour obtenir la libé-
ration des otages.

Par la suite, le mi-
nistre des Affaires ex-
térieures, M. Mark
MacGuigan, a déclaré
que le gouvernement
comptait examiner de
près un ensemble de
questions, avant de
rouvrir l’ambassade
du Canada à Téhéran.

Aux Communes, le
ministre a déclaré,
qu'à son avis, avant
d’abolirles sanctions,
le gouvernement de-
vrait examiner les
problèmes concer-
nant “nos relations
économiques avec
I'Iran”.

Il répondait au lea-
der conservateur Joe
Clark qui avait de-
mandési l’Iran conti-
nuait d’acquitter
régulièrement ses
dettes

On a imputé l’échec
au secret qui a mar-
qué les préparatifs:
qui a empéché de pro-
céder à une grande
répétition générale
aux Etats-Unis et
d'envoyer un avion de
reconnaissance mé-
téorologique qui au-.
rait décelé un vent de
sable non prévu au
programme.

En tout
cas, le raid était dès ie
départ une opération
à hautrisque, ne lais-
sant “guère de marge
pour compenser des
erreurs ou la simple
malchance”, a conclu
une commission d’en-
quéte.

été accusés d’attentat
a la bombe.

Les deux ressortis-
sants iraniens sont
MM. Ebadollah Noo-
ripour, 28 ans, et

Mohammad Abcou, 27
ans, arrêtés après
l’attentat à la bombe
qui avait détruit des
chambres d’un hôtel
londonien et avait en-
traîné la mort d’un
autre Iranien, au
mois de mai dernier.

Selon l’agence de
presse britannique
Press Association,

une personnalité
consulaire britanni-

que à Téhéran a dé-
claré qu’il n’y a “pas

de signes selon les-

quels ils vont être li-

bérés”, et quela libé-

ration des otages
n'aura pas de réper-

cussions sur le sort

des citoyens britanni-
ques.

Parmi les quatre

otages britanniques
figurent trois mis-

sionnaires Jean

Waddell, 58 ans, se-

crétaire de l'évêque

anglican d'Iran en

exil, le docteur John

Coleman et sa femme

Audrey, tous les deux
âgés de 57 ans, quidi-

rigeaient une clini-

que pour les pauvres
à Yazd.

Le quatrième
est un homme d’af-
faires, M. Andrew
Pyke, 57 ans, employé
par une entreprise
hollandaise de fabri-
cation d’hélicoptères.

 

d’après la même source, que
$3 milliards d'avoirs iraniens
gelés dans des banques aux
Etats-Unis seront transférés
progressivement au cours des
six prochains mois dans un
autre compte en Algérie. Ce
compte servira à rembourser
les prêts que des banques
américaines ont consenti an-
térieurement à des orga-
nismes et institutions dépen-
dant de l'Etat iranien.

 
LE DERNIER—Tom Flynn,directeur général, plante la hampe dansle

parc du Hillcrest Memorial de Hermitage, Pennsylvanie le 442e dra-

peau en souhaitant que ce drapeausoit, le dernier planté. Le nombre de

drapeaux américains représente le nombre de jours de détention des
otages américains en Iran.

Les tractations à Alger

Très peu d

(Photolaser AP)

impact
sur l'homme de la rue
ALGER(AP) — Dans une Alger

où se sont à peine dissipésles der-
niers échos des célébrations du
“mouloud”, la fête de la naissance
du prophète Mahomet, la poussée
de fièvre internationale provo-
quée parles ultimes tractations et
les conclusions d’un accord sur la
libération des otages américains
ne semble pas avoir eu un grand
impact sur l’hommedela rue.

“Je ne sais rien, je fais mon tra-
vail”, déclarait lundi, durant une
pause, un employé d’hétel, lors-
qu’on lui demandait un avis sur
les événements actuels. Mis au
courant du rôle actif joué par son
gouvernement,il ajouta toutefois:
“C’est bien pour l'Algérie”.

En dépit des réticences mar-
quées par beaucoup pour s’expri-
mer sur cette question, qualifiée
de politique, on retrouvait la
même approbation quasi una-
nime chez les autres Algériens,
rencontrés au hasard des rues du
centre ville, sous un ciel estival.

“Ils ont fait quelque chose de
bien”, déclarait de ses dirigeants
un passant, standardiste à l’Edu-
cation nationale, qui n’a pas voulu
être nommé. “Ils ont fait le mieux
pour les deux pays... et pour
l'Algérie”.

Mais mêmesi la i bération des
otages constituait tn pas pour
l’Algérie au niveau international,
un jeune appelé du contingent af-
firmait quant à lui que son pays
n'avait recherché aucun profit, et
voulu seulement faire “un point
d’humanité”, et agir pour “une at-
mosphère de sécurité mondiale”.
Le même sentiment de désinté-

ressementétait souligné par Said,
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JOIE — Lesparents de l’otage américain John McKeel exultent de joi

35 ans, pour qui Alger avait pris la
responsabilité d'intervenir afin
qu’il n’arrive rien de mal aux
otages, les Iraniens ayant peur, se-
lon lui, de les libérer en Iran
même.

En dehors de ce soutien de la
politique gouvernementale — “on
est tout le temps d'accord avec
notre gouvernement, c'est auto-
matique”, devait déclarer le pa-
tron d’une pâtisserie —, les Algé-
riens s’avéraient peu enclins a
porter un jugementsur les respon-
sabilités de chacun dans la prise
des otages américains. “Je ne sais
pas ce qui se passe en Iran, je ne
sais pas ce qu'ils ont fait”, a dé-
claré un homme de 64 ans, et un
jeune Algérien interrogé alors
qu’il achetait son journal au kios-
que, s’est contenté de lancer: “De
toute façon, moi, je suis musicien,
je ne fais pas de politique”. Quant
au tenancier du kiosque, il décla-
ra abruptement: “Pour la politi-
que, moi, je n'ai rien a dire”.

Du côté des hommes en uni-
forme, le mutisme était encore
plus de rigueur. “La police n’a pas
le droit de faire de politique”, de-
vait expliquer un policier en te-
nue, souriant malgré tout au micro
qui lui était tendu.

Une autre tentative auprès
d’employés des transports en
commun algérien devait elle aussi
se solder par un échec, un contrô-
leur intervenant sèchement dans
la conversation à peine entamée
avec un conducteur de 34 ans,
pour dire: “Adressez-vous a la di-
rection pour avoir la permission
d'interviewer les agents”.
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peu de temps après avoir reçu un appel téléphonique de Washington
confirmantla libération imminente de leur fils.
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en bref
 

 

 

Carter renonce à
se rendre en R.F.A.

WASHINGTON (Reuter)—Le président
Carter, a renoncé à se rendre lundi, en
R.F.A., pouraller accueillir les otages.

En revanche,il a acceptél'invitation du
président Reagan, lui proposant de se
rendre en Europe, pour aller accueillir les
otages, même après la fin de son mandat
présidentiel, qui expire à midi mardi, a an-
noncé la Maison-Blanche.

Prudence de Reagan

WASHINGTON (AFP) — Le président
élu Ronald Reagan, s’est montré très pru-
dent lundi, dans ses premières réactions à
une prochaine libération des otages améri-
cains d’Iran.

‘Ils restent une préoccupation pour
nous tous, tant que leur avion n’a pas dé-
collé”, a déclaré M. Reagan alors qu’il se
rendait à une réunion de travail avec ses
conseillers à Washington.

Le futur président a indiqué qu’il gar-
dait une certaine appréhension à commen-
ter l’événement.

M. Reagan a été tenu régulièrementin-
formé de l’évolution de la situation et a no-
tammentparticipé lundi matin à une séance
d’information.Il s’était d’autre part entrete-
nu pendant cinq minutes dimanche par té-
léphone a ce sujet avec le président Jimmy
Carter.

Boeing des otages
en Turquie

ANKARA (AFP) —Les deux Boeing
d'Air Algérie, chargés du transport des
otages, se trouvaient à 19h00 locales, 10h00,
au-dessus du territoire turc après avoir dé- .
collés de Téhéran.

Les appareils atterrissaient sur l'aéro-
port de la capitale turque une vingtaine de
minutes plus tard.

L'AFP a appris que les deux appareils
algériens ne devaient faire à Ankara qu’une
escale technique et qu’aucun des passagers
ne devaient en principe descendre.

Le préfet de la région d’Ankara, M. Mus-
tafa Gonul, s’est rendu à Esendoa où il a
rejoint le commandant militaire de l'aéro-
port. Aucune mesure de sécurité spéciale
n'avait été prise.

Transport gratuit des
otages américains

DALLAS (AFP) — La compagnie aé-
rienne Braniff, a offert lundi, de transporter

gratuitement aux Etats-Unis, les otages

américains libérés et leurs familles en vue
de leur réunion.

M. John Casey, président de la Braniff
International, a annoncé à Dallas, avoir in-

forméle département d’Etat de son offre de
transporter les familles des otages là où ils
débarqueraient sur le territoire américain.

Sur ses lignes intérieures aux Etats-
Unis, la Braniff, propose également à cha-

que otage, 30 jours de voyages gratuit, sans
limite de distance.

Remise des

armes

WASHINGTON (AFP) — Le départe-
ment d’Etat a indiqué lundi, que les Etats-
Unis, rendraientà l'Iran après la libération
des52 otages, toutesles armes et les pièces
détachées, commandées et payées par l’an-
cien régime impérial.

“Tous les équipement militaires, appar-
tenant à l'Iran, lui seront rendus après un
règlementfinal” dans l’affaire des otages, a
déclaré le porte-parole du département
d’Etat, M. John Trattner.

Ces armes et équipements militaires,
dont la valeurest évaluée à plus d’un demi-
milliard de dollars, “font partie des avoirs
iraniens gelés aux Etats-Unis”, a précisé le
porte-parole.

Cependant, il a révélé que ce matériel
ne pourra pas commencerà être acheminé
versl'Iran, avant que des nouvelles licences
d'exportation aient été établies. Les li-
cencesinitialementétablies lors de l’achat
du matériel, ne sont en effet plus valables
depuis le mois d'août dernier, a-t-il indiqué.

Ce matériel est notamment composé de
munitions et de pièces détachées pour les
avions de guerre de fabrication américaine,
(F-4, F-5 et F-14), que possèdent les forces
iraniennes, ainsi que pour les avions de
transport C-130 Herculeset les chars M-17,
M-18 et M-60, rappelle-t-on. .

Manchette sur

les otages

WASHINGTON (AFP) — Les quoti-

diens américains ont sorti lundi matin dans
leurs dernières éditions, leurs plus gros ca-
ractères pour annoncer en prernière page, la
libération prochaine des 52 otages.

Reflétant l’évolution de la situation
dans la nuit de dimanche à lundi, le quoti-
dien de Nashville, The Nashville Tennes-

sean a changé seulement la ponctuation de
l’énormetitre darrant sa une: “C’est fini?”,
titrent les premières éditions du quotidien,
tandis que la dernière édition reprend le
mêmetitre suivi d’un point d’exclamation.

Un seul mot - Liberté - darre en carac-
tères de plus de six centimètres de haut la
une du Phoenix Gazette, tandis que le quoti-
dien du soir à grand tirage New York Post,
annonce un supplémentsurles otages. Son.
concurrent, le Daily News, proclame dans

a
t

 ses éditions du matin: “Ca y est, I’'Iran d’ac-
cord pour libérer les otages”. J
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Gulf investi
MONTREAL (PC) — La compagnie Les

Produits Gulf Canada a annoncé dans un
communiqué, lundi, son intention d’entre-
prendre la construction d’une unité de $83
millions, destinée à améliorer la capacité
de la raffinerie de produire de l’essence à
haut indice d’octane et des charges d’ali-
mentation pétrochimiques.

Grève à
Radio-Canada

MONTREAL(PC)— La Société Radio-
Canada et ses journalistes en grève ont re-
cours depuis hier à la médiation en vue de
résoudre le conflit qui les oppose depuis le
30 octobre.

Les parties se sont entretenues avec M.
Guy de Merlis, responsable du service fédé-
ral de médiation et de conciliation, mais il a

été impossible de savoir si des progrès sen-
sibles avaient été enregistrés.

Le ministre fédéral du Travail, M. Ge-

rald Regan, avait demandé à M. de Merlis de
chercherà établir si les antagonistes étaient
“suffisamment flexibles” pour reprendre
sérieusement les négociations avant d’a-
morcer un véritable dialogue.

Aucune date n’a été fixée pour la pro-
chaine rencontre.

Livraison à

El Asnam

QUEBEC (PC) — Le cargo “Eurounity”
devait quitter le port de Québec, lundi soir,
avec un premier chargement de maisons fa-
briquées par la compagnie Treco et desti-
nées à la reconstruction de la ville d’El
Asnam. |

Le bâtiment transporte 160 maisons
préfabriquées et tout l'équipement néces-
saire à l'établissement du chantier en Algé-
rie: camions, tracteurs, grues, fardiers et
automobiles.

Il s’agit du premier de cinq charge-
ments devant être expédiés de Québec vers
la ville algérienne détruite par un tremble-
ment de terre le 10 octobre dernier.

Le départ du navire avait d’abord été
prévu pour le 5 janvier dernier. Des diffi-
cultés d'arrimage de la cargaison de même
queles glaces qui ont retenu le “Eurounity”
dans l’anse de la rivière Saint-Charles au
cours des derniers jours ont été à l'origine  du retard.

 

concepts d'habitation
QUEBEC(PC)— A la recherche

de nouveaux concepts d'habita-
tion, les constructeurs de la
région de Québec ont lancé hier
un concours qui a pour but de dé-
couvrir des alternatives qui cor-
respondent aux besoins des
consommateurs.

Ce concours s'adresse ‘aux
concepteurs, qu'ils soient archi-
tectes, promoteurs, techniciens,
dessinateurs ou autres.

Les concepteurs des projets
primés toucheront des prix en
argent variant entre $500 et $1,500,
et au moins d'eux d'entre eux ver-
ront leur projet mis en chantier
cet été.

Une de ces deux maisons sera
possiblement construite pour le
club Kinsmen qui organise an-
nuellement un tirage au sort pour
financer ses oeuvres de charité.

Ce concours,“La maison 1981",
est parrainé par l’Association pro-
vinciale des constructeurs d'habi-

Caisses d'économie

tation, région de Québec, et a été
dévoilé au cours d'une conférence
de presse donnée par les di-
rigeants de l'association.

M. Léo Petitclerc, président du
comité organisateur, a expliqué
que plusieurs facteurs sociaux et
économiques font que les futurs
propriétaires devront avoir accès
à un choix de plus en plus grand
de maisons qui sauront rencon-
trer de nouvelles exigences au ni-
veau de l'aménagementintérieur
et respectant leurs goûts, leurs dé-
sirs et leurs modesde vie.

L'an dernier, un concours sem-
blable, axé sur I'aspect économie,
avait suscité un intérét certain
chez les concepteurs d'habitation,
selon M. Petitclerc.

Cette année, les critères du
concours ont été modifiés afin de
privilégier les projets qui favori-
seront la conservation de l’é-
nergie et les espaces de range-
ment.

Levée de la tutelle
exigée par le comité

Par PIERRE APRIL

MONTREAL (PC) — Le Comité
de relance de la Ligue des caisses
d'économie du Québec a exigé,
hier, la levée de la tutelle qui lui
fut imposée par le ministre des
Consommateurs, coopératives et
institutions financières (MCCIF)
et l'abandon de tout projet de fu-
sion à la Fédération des caisses
d'économie Desjardins du
Québec.

Au cours d’une conférence de
presse, qui a semblé être un der-
nier recours pour éviter cette fu-
sion et la disparition de la ligue,
un porte-parole du Comité de re-
lance, M. Maurice R. Bergeron, a
souligné, que dans deux jours
(mercredi) exactement, les
caisses-membres(70) seront appe-
lées à se prononcer surle projet
de fusion à la Fédération des
Caisses d’économie Desjardins.
“Cela, a-t-il dit, équivaut à un véri-

table coup de force, sinon à une
tentative éhontée de muselage
des opposants au projet.”

Le coup de force, selon le porte-
parole du Comité de relance, tient
au fait que dans un bulletin
adressé aux membresde la Ligue
des Caisses d'économie, l’admi-
nistrateur provisoire de la tutelle,
M. Jean De Grandpré, nomméle 29
septembre 1979 par le ministre
des Consommateurs, coopératives
et institutions financières, an-
nonce, avant même quele vote ne
soit pris, la fusion à la Fédération
des caisses d'économie Desjar-
dins du Québec.

“Aujourd’hui, a ajouté M.
Bergeron, cette administration
provisoire, sous la férule de M. De
Grandpré, semble plutôt vouloir
faire mourir ce chaînon important
du mouvement coopératif québé-
coisau profit d’une affiliation aus-
si onéreuse que douteuse.”
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GLC Hatchback, nous ne dou-

tions nullement de son succès; defait,
les plus importants magazines
d'automobile l'ont louangée avec cha-
leur et elle a rapidement établi des

Qunous avonslancé la nouvelle

       

  La GLC Hatchback

records de ventes pour Mazda.
Nous presentons maintenant la GLC

Sedan 4 portes, le complément idéal
de 1a GLC Hatchback.

abordable qui caractérise la GLC. Son cof-
fre à bagage très spacieux et son

 

ETVOUS OFFRE
MEILLEURCHOIX

Qu'il s'agisse du modèle Custom ou direction à pi-
du modèle Decor, plus luxueux, la GLC gnon et crémail-
Sedan 4 portes est une petite voiture lère, servofreins
spacieuse et économique dontla finition à disque à ; oo
intérieure étonne.Le tout, au prix très lavantetnou- L/100km® mifal

dossier 3/2 inclinable à l'arrière
finiront de vous convaincre
quela GLC Sedan est
probablementla voiture
que vous attendiez.
Bien entendu, la GLC

  

IN

LAVOIR,C'EST LAIMER

Sedan offre toutesles caractéristiques
qui ont assuré la popularité de la nou-
velle GLC Hatchback: traction avant, sus-
pension entièrement indépendante,

veau moteur1,5litre plus silencieux et
plus économique jamais.

La nouvelle GLC Sedan 4 portes
et la nouvelle GLC Hatchback: à vous
de choisir.

"Dapres des essais contormes aux méthodes de Transports
Canada.realrses avec la Mazda GLC Sedan4 portes a S vitesses La
CONSOMMALION leelte peut vanter La CONSoMIMatioN en ville ses
plus élevee l'uver

Ld GLC Sedan 4 portes   
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Le tirage final sera fait lors de

æMARCHANDS PARTICIPANTS,

ALLUREINC.

Mme Jean-Marie Godin,
1242, rue Jolliet,
CHICOUTIMI.
Mme Murielle Murray,
80, rue Racine,
CHICOUTIMI.
Mme Clémence Glrard,
12 À, Notre-Dame,
ARVIDA.
AUX SOIERIES

Monsieur C. Brassard,
594, Chabanel, app. 1,
CHICOUTIMI.
BIJOUTERIE

WILLIAM GAUTHIER

Madame R. Casgrain,
1048, rue Marquette,
CHICOUTIMI.
BIJOUTERIE

L'EMERAUDE

M. Guy Bolly,

369, des Champs-Elysées,
CHICOUTIMI.
BIJOUTERIE PEDNEAULT

Mme M. Rioux,
272, Mésy,
CHICOUTIMI-NORD.
Mme Albert Bergeron,
34-75, Racine ouest, app. 34,
CHICOUTIMI.
BOITE À MUSIQUE

Mme Thérèse Laganière,
215, rue Simard,
ARVIDA.
BOUTIQUE CHEZ

GEORGES

Mme Françoise Tremblay,
1524, du Perche,
CHICOUTIMI.
BOUTIQUELE

MEDAILLON

Madame À. Simard,
53, Jacques-Cartier ouest,
CHICOUTIMI.
BOUTIQUE

LIGNE D'EVE

Mme Eliette Potvin,
171, rue Dellsie,
CHICOUTIMI-NORD.
BOUTIQUE MAR-LAINE

Mme Nancy Marceau,
460, Emile-Grouard,
CHICOUTIMI.
CHAUSSURES
MADEMOISELLE

Mme Albina L'Heureux,
1429 B, des Maristes,
CHICOUTIMI.
Mme Jocelyn Côté,
207, rue Pasteur,
CHICOUTIMI-NORD.
CHICOUTIMI
COUVRE-PLANCHER

Mme Diane Levac,
111, rue Daudet,
CHICOUTIMI-NORD.
CONTINENTAL LTEE

Mme Noells Boucher,
2615, rue Roussel,
CHICOUTIMI-NORD.
Mme Denise Gauthier.
1076, rue Joillet,
CHICOUTIMI.
Mme Marie Lavoie,
1391, rue Reno,
CHICOUTIMI.
COTE BOIVIN AUTO

SERVICE INC.

M. Jean-Yves Bergeron,
183, Mgr-Martel,
CHICOUTIMI-NORD.
M. Syivio Villeneuve,
847, rue St-Jean,
ROBERVAL.
Mme Lucette Gagnon,
422, St-Etienne,
ARVIDA.
DEMENAGEMENTS
JORON LTEE
M. Jean-Marc Carrier,
380, rue Marsolals #24,
JOLIETT
HECTOR DESBIENS

FOURRURES

Mme Gilles Lerouche,
227 A, rue Saguenay,
ST-FULGENCE.

DUFOUR CLEMENT &
FILS LTEE
Mme Georges Lalancette,
242, LaSalle,
ARVIDA.
Mme Berthe Bolly,
450 A, St-Jacques,
CHICOUTIMI.

EPICERIE WILLIE COTE
Mme Louisette Gagnon,
637, St-Paul,
CHICOUTIMI. 

 

Jonquière

_ 947-9087 Garage Bouchard
et Frères Enr.

762, rue St-Dominique

 

Chicoutimi

Automobiles Inc.

803, boul. Talbot

945-6555   

FAUCHER & BERGERON

FOURRURES

Mme Benjamin Céte,
1070, app. 4, Radisson,
CHICOUTIMI.
FRASER & GAGNON

Mme Lucie Morissette,
1099, boul. Ste-Geneviève,
CHICOUTIMI-NORD.
M. Michel Duchesne,
1071, Angoulème,
CHICOUTIMI.

G.M.C. SPORTS
Mme Léon Chouinard,
1622, des Cormiers,
CHICOUTIME

GAGNON FRERES

MEUBLES

Mme Cécile Potvin,
75, Racine, app. 80,

CHICOUTIMI.
Mme Victoria Guay,
295, rue Ste-Famille,
CHICOUTIMI.
M. Gaston Poulin,
105, rue Lanlel,
CHICOUTIMI.
M. Marcel Tremblay,

2461, boul. Ste-Geneviève,
CHICOUTIMI-NORD.
M. Albert Lévesque,
350, rue Price Ouest,
CHICOUTIMI.
Mme Marise Villeneuve,
1750 sud, boul. Martel,
ST-HONORE.
Mme Janine Côté,
267, boul. St-Jean-Baptiste,
CHICOUTIMI.
M. Claude Dufour,
733, rue Rioux,
CHICOUTIMI.
Madame J.-E. Maltais,
824, Pierre-Bédard,
CHICOUTIMI.
Mme Reine Brassard,
926 ouest, Route 170,
CHICOUTIMI.
Mme Paima Tremblay,

516, des Crécerelles, app. 89,
CHICOUTIMI.
M. Alain Desbiens,
417, St-Jean,
BAGOTVILLE.
Mme Thérèse Claveau,
359 B, Chanolne-Gaudreau,
VILLE DE LA BAIE.
Mme Hélène Gaudreauit,
172, rue Anna,
CHICOUTIMI-NORD.
Mme Marcel Dugré,
325, rue Mésy,
CHICOUTIMH-NORD.
Mme Louise D.-Grenon,
1282, app. 10, Duchesne,
CHICOUTIMI.
M. Ernest Couture,
28, St-Dominique ouest,
CHICOUTIMI.
Mme Albertine Gagnon,
3244, rang Ste-Famille,
CHICOUTIMI.
M. Marcel Mathieu,
1137, St-Edmond,
NORMANDIN.

Mme Gemma Brassard,
335, ruelle Gagnon,
CHICOUTIMI.

GALERIE GERTRUDE

LEBLANC

Mme Carole Dufour,
1204, Adam,
CHICOUTIMHNORD.

GALERIE D'ART
LA CORNICHE
Mile Nadia Béland,
184, des Bouleaux,
JONQUIERE.

GILBERT & FRERES

Monsieur C. Lemelin,-

2312, boul. Jean-Noel Tremblay,
CHICOUTIMI.

LAFLAMME & CIE LTEE

M. Marcel Blackburn,
140, LaSalle,
CHICOUTIMH-NORD.

LE CIRQUE
Mme Loulse Murray,

Monsieur Yvan Corneau,
307, Saguenay,
ST-FULGENCE.

L'ÉLEGANCEENR.

Mme Serge Gagnon,
722, Hôtel-de-Ville,
ST-HONORE.

LESSARD SUR

LA COTE LTEE

M. Réal Ouellet,
1340, rue Laberge,
CHICOUTIMI.
M. Edgar Cote,
Lac Clair,
FALARDEAU.

M. Raymond Bergeron,
2131, 6lème Avenue,
PORT-ALFRED.
Madame A.-M. Tremblay,
252, rue Begin,
CHICOUTIMI.
Madame Johanne Gauthier,
50, rue Price est,
CHICOUTIMI.
LESSARD SUR

LA COTE LTEE

Mme Heiga Franke,
1060, des Lilas,
ALMA.
M. Régis Côté,
125, Route 16,
PETIT-SAGUENAY.
LIBRAIRIE

REGIONALE INC.

Mme Gertrude Quennevilie,
416, rue Perreault,
CHICOUTIMI.
M. Réjean Blackburn,
221, Mgr-Bégin,
JONQUIERE.
MALTAIS JUSTIN &

LUC PHARMACIENS

Madame M. Brassard,
1115, Ste-Geneviève,
CHICOUTIMI-NORD.
MARCHAND FLEURISTE

CHICOUTIMI INC.

Révérend Raymond Lebel,
366, Ste-Anne,
CHICOUTIMI.
MARTEL FERNAND

M. Henri Bolduc,
62-75, Racine ouest,
CHICOUTIMI.
RAYMOND MAZIADE LTEE

Mme Nicole Jean,
311, Le Dore, app. 8,
CHICOUTIMI.
MENARD ALBERT

FOURRURES

Mme Irène Boudreauit,
400, St-Etienne,
JONQUIERE.
MINI-EPICERIE RACINE

M. Sylvain Pilote,
297, Racine est, app. 4,
CHICOUTIMI.
PHARMACIE D'ESCOMPTES

JEAN COUTU

Mme Louise Gagnon,
277, Ste-Famille,
CHICOUTIMI.
Mme Georgette Potvin,
277, St-Famille,
CHICOUTIML.
M. Joseph-Henri Dufour,
477, rue Laurier,
CHICOUTIMI.
M. Emile Gauthier,
167, rue Viau,
CHICOUTIMI-NORD.
PROVIGAIN

M. Edouard Brisson,
377, Montcalm, app. 3,
CHICOUTIMI.
Mme Gabrielle Chaperon,
116-380, Hôtel-Dieu,
CHICOUTIMI.

Mme Uldéric Villeneuve,
380, Hôtel-Dieu, app. 51,
CHICOUTIMI.
Mme Johanne Pagé,
41, St-Vincent ouest,
CHICOUTIMI.
M. Alphonse Maitals,
7507, avenue Bégin,
CHICOUTIMI.
Mme Lizzie Tessier,

380, Hôtel-Dieu,
CHICOUTIMI.
Mme Anne-Marie Lavoie,
719, rue Chabanel,
CHICOUTIMI.
Mme Dianna Cote,
380, Ste-Catherine,
JONQUIERE.
Mme Rosanne Lalancette,
269, rue Labrecque,
CHICOUTIMI.
Mme Mariette Claveau,
1990, boul. St-Jean-Baptiste,
CHICOUTIMI.
QUINCAILLERIE

JALBERT LTEE

Mme Marguerite Dufour,
79, rue Rhainds,
CHICOUTIMI-NORD.
Mme Gertrude Desmeules,
C.P. 1071,
CHICOUTIMI.

 

prix
l'assemblée générale des marchands du Centre

des affaires Racine, le 26 janvier.

LISTE DES SEMI-FINALISTES PIGESCHEZ LES DIFFERENTS
LORS DU TIRAGE DU 10 JANVIER 1981

  
 

REITMAN'S INC.

Mme Victorienne Gaudreault,
3552, rang St-Paul,
CHICOUTIME
Mme Doris Lapointe,
145, rue Régina,
ARVIDA.
Mme Jacques Bouchard,
480, rue Legrand,
CHICOUTIMI.
SERVICE DE

PNEUS POTVIN

M. Joseph Brodeur,
60, Lorne est,
CHICOUTIMI.
Mme Gisele St-Gelais,
626, Ronsard,
JONQUIERE.
Mme Marie Dumont,
190, Jean-Langevin,
CHICOUTIMI.
M. Jullen Asselin,
45, Place Ecosceur,
CHICOUTIME.
Dr Marc Lacerte,
C.P. 274,
ARVIDA.
STUDIO WILLIS

CHICOUTIMI INC.

Mme Lucy Tremblay,
2001, Lamountain,
ALMA.
SYNDICAT DE

CHICOUTIMI

Mme Rose-Ange Girard,
5720, bout. Talbot,
LATERRIERE.
Mme Rose-Ange Girard,
5720, boul. Talbot,
LATERRIERE.
M. Maurice Girard,
933, boul. St-Paul,
CHICOUTIMI.
M. Bertrand Desgagné,
233, rue Cardinal,
CHICOUTIMI-NORD.
THIFFAULT &

SAINTONGE LTEE

Mme Marie-Paule Larouche,
795, Ste-Geneviève,
CHICOUTIMI-NORD.
Mme Jacqueline Petit,
314, rue Pasteur,
CHICOUTIMI-NORD.
Mme Annette Bélanger,
77-72, Smith ouest,
CHICOUTIMI.
Madame R. Desbiens,
36, St-Martin,
ARVIDA.
Mme Lisette Boucher,
93, ch. des Auinaies,
ST-AMBROISE.
M. Julien Thibeauit,
1951, Route 170,
CHICOUTIMI.
M. Richard Pineault,
282 B, rue Fafard,
CHICOUTIMI.
M. Maurice Boucher,
641, rue Taché,
CHICOUTIMI.
M. Fernard Latrenière,
174, St-Denis,
CHICOUTIM-NORD.
Mme Denise Villeneuve,
970, boul. Martel sud,
ST-HONORE.

TRUCHON J.-A. INC.

Mme Jeannine Girard,
1389, rue Begin,
CHICOUTIMt.
WOOLCO

(centre-ville)
M. Eric Boudreauit,
1777, Côte-Réserve,
CHICOUTIMI.
Mile Louise Boulé,
383, rue Maltais,
CHICOUTIMI.

Mme Pierrette Lapointe.
80, Racine ouest. app. 1,
CHICOUTIMI.
Mme Edith Rondeault,
23, des Marguerites,
LATERRIERE.
Mme Simone Bélanger,
380, Hôtel-Dieu, app. 93,
CHICOUTIMI.
Mme Judith Tremblay,
136, René-Bergeron,
CHICOUTIMI-NORD.
Madame Gaby Simard,
2802, Roussel,

CHICOUTIMI-NORD.
Mme Monique Lavole,
524, Marguerite-Teiller,
CHICOUTIMI.

Mme Marie-Rose Gulllot,
220, rue Laure,
ARVIDA.

Mme Esther Pineault,
2027, Ste-Geneviève,
CHICOUTIMI-NORD.

LISTE DES SEMI-FINALISTES PIGES A CHAQUEJOUR, DU LUNDI AU VENDREDI
SUR LES ONDES DE CJMT,

 
 

PENDANT LE MOIS DE DECEMBRE
Mme Pierrette Boudreauit, Mme Marie-Alice Tremblay, M. Jacques Dufour, Mme Antoine Francoeur,
108, St-Malo, 128, Viau, 239, St-Georges, 216, Hudson,
CHICOUTIMI-NORD. CHICOUTIMI-NORD. CHICOUTIMI ARVIDA.
Mme Pauline Plante, M. Jacques Simard, Mme Lucille Villeneuve, Mme Marie Pineault,
149, Lorraine, 788, app. 9, Thomas-Edison, 629, Dablon, 361, Côte-Réserve,
CHICOUTIMI-NORD. CHICOUTIMI. CHICOUTIMI CHICOUTIMI,
Mme R. Gauthier, Mme Léopold Belley, Mme Evelyne Gagnon, M. Raymond Tremblay,
1255, boul. Ste-Geneviève, 27025, rang St-Joseph, 830, du Boulevard, 4401, Mathias,
CHICOUTIMI-NORD. VILLE DE LA BAIE. LATERRIERE. SHIPSHAW.
Mme Emile Bellsvance, Mme Marie Duchesne, M. Fernand Pouliot, Mme R. Tremblay,
171, Langevin, 1282, rang St-Louis, 167 A, Regina, 201, rang Ste-Marle,
CHICOUTMI. BAGOTVILLE. ARVIDA. ST-FULGENCE.
Mme Jocelyne Turcotte, Mme Paul Pearson, M. Alsin Roy, Mme Lise Lalancette,
252, St-Paul, 425 B, Jean-Noel Tremblay, 136, Morin, 169, Langevin,
ST-LEON. CHICOUTIMI. JONQUIERE. CHICOUTIMI.
M. Eugène Allard, Mme Léo Lapointe, Mme R. Fortin, Mme Yolande Grandisson,
400, Chapeis, 416 À, Hôtel-Dieu, 513, Ste-Anne, 514, des Fauvettes,
JONQUIERE. CHICOUTMAIL. CHICOUTIMI. CHICOUTIMI.
Mme Jeannine Dufour, Nime Hélène VHieneuve, Mme Esther Lamontagne, Mme Yolande Paradis,
1282, St-Timothée, 1507, rue Bretagne, 119, rang St-Pierre, 846, Jacques-Cartier est,CHICOUTMI. CHICOUTIMI. JONQUIERE. CHICOUTIMI.
M. Jeannot Boivin, Mme Rita Girard, Mme Daniel Dufour, M. Jean Bllodeau,
27, Frontenac, 265, rue Mattals, 658 À, des Hospitalières, 714, rue Alma, app. 53,
CHICOUTIMI-NORD. CHICOUTMI. CHICOUTIMI. CHICOUTIMI.
Mme Louisette Duchesne, Mmece Latrentère, Mme Fernand Rhainds, Mme Arthur Boivin,
rue Côté, 174, St-Denis, 86, Ste-Monique, 3054, boul. St-Jean-
BAGOTVILLE. CHICOUTIMI-NORD CHICOUTIMI. CHICOUTIMI. san-Baptiste,
Mme Candide Gagnon, Mme Marie Duchesne, Monsieur F. Gagnon, Mme Antoinette Bouchard223, , 1282, rang St-Louls, 2471, St-Paul, 1182, St-André, 'ST-FULGENCE. oyMorin ; CHICOUTMI. VILLE DE LA BAIE.

nine Tremblay, , naccl, Mme Jocetyne Turcotte, Mme Jocelyne G
28, St-Ambroise, 207, Dieppe, 451, St-Paul, 112, Yvette, sudreauf,CHICOUTIMI-NORD. ARVIDA. ST-LEON. CHICOUTIMI-NORD.
 

 

 
   


